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UN. 

JÉSUITE PAR JOUR 



JANVIER. 
1. 

1646. Sermon prononcé ^^r le 
père DuNEAU j recteur de8.|ésaîtes 
d'Ânxerre y devant rëvécrae. Aprèa 
force invectives contre les jansénistes, 
il dit qp'il est rësoln d'aller parler au 
roi î « Mais , ajouie-t-il, c'estunen-^ 
Jant/ k la reine , c*est une Espa-^ 
gnole/ Au cardinal Mazarin : EhJ 
je connais le personnage , n etc. Quel 
ques ponrsuites ajant été dirigées 
contre ce prédicateur, ses confrères 
lai évitent le cbitiment en le faisant 
pa8S€âr pour foa. [ Hîst. du jansénis^ 
nue, tdm. l*% pag. »84-l 

tiiS. Les îésoîies de Laavsônré- 



dby Google 



3 JANVIER. 

sistent aux défenses des corës de c^ffe 
▼iUc. qui, de oo«cert atee roniter- 
f tté, leur avaient Interdit la confession 
de leurs paroissiens , parce qn^il se 
passait une foule de choses scanda- 
leuses dans les deux congrégations 
d'hommes et de femmes que les pères 
avaient é(abli<3S k Louyain. [Hist. des 
jésuites, Ut. ni.] ' 

3. 

i6t4- Mort du père ÂQOAyiYA , 
géBëral des jésuites , oui arrêta , en 
iQo^j la puMicallen de la bulle contre 
k docdrine de Molina , en dis^mt an 
pape Paul y que m s'il faisait cet af- 
front à la société, il ne répondait pas 
que dix mille jésuites ne se répandî»- 
seiit en inTCctÎTes et en injures conf- 
ira le saint- siège. » [Not. sur la dé- 
tiottc. de la doctrine des jésuites, 
pag. 171 I Rec. des hommos iihish 
de la comp. de Jésus, pa^. 3a.] . 

4. 

i558. lies jésuites font condsimner 
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JANVIER. 3 

aa biicher^ par riaquîsition , Cons-*- 
laotîa Ponce , Calcula , prëdicaieups 
de Charles-Qnint, et Caraûza, arche- 
vêque de Tolède , pour avoir assisté 
Temperenr dans son testament, qui 
ne contenait aucun legs en faveur 
des pères. Le testament est brûlé 
aussi. [Hist, de jés., liv. IV.] 

5- 
i54îi. Le père Lbjat, le premier 
jésuite qui ait confessé les princes, csl 
envoyé par Ignace , en qualité de th éo- 
logien du pape , à la diète de Ratis- 
bonne, où il n évite d'être jeté dans 4e 
Danube qu en cessant ses prédications 
séditieuses. [Idem, liv. 1er il.] 

6. 

15*5. Le père Faget, recteur de 
Bordeaux, est mandé chez le procu-^ 
reur^général avec le jésuite qui avait 
préiché contre le sileùfce imposé par 
la déclaration du roi. du a scptertïbri 
1754. ïl me que son confrère Sit:çn - 
freint les ordres du roi , et prétend 



dby Google 



4 JANTIEH. 

qu*on a calomnié la société. Mais le 
magistrat, Jnen informé , demande à 
yoir le manuscrit da prédicatear. Ce- 
lui-ci refuse ainsi que le père Faget, 
«parce quîls ne peuvent , disent- 
ils., s*en dessaisir sans la permission 
des supérieurs. » Cependant, intimi- 
dés par les menaces du magistrat. Ils 
remettent le cahier où se trouvent 
efiectiyement les passages inculpés. 
[Nouv. eccl., pag. 49*] 

7- 

1 595. Le père Guignard est pendu 
et brùlé à Paris pour avoir dit en 
chaire quccil était permis de tuer 

Henri ÏV.. , que le régicide de 

Jacques Clément, sur Henri UI, avait 
été un don du Saint-Esprit* » Les 
jésuites de Flandre lui ont élevé des 
autels avec cette inscription : u Beatus 
Guignardusy ah hereticis^ in Gailiâ, 
pro fide catholicâ, laqueo suspen- 
sus, » [Rec. de pièces concernant 
TBist. des Jésuites, par le père Jouv.^ 
pag. 8g.] 
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JANriER. 5 

s. 

1 595. En veriu de l'arrêt du pàrle- 
meal du ag décembre précédent , les 
jésuites f conduits par un huissier de 
la cour, sortent de Paris, partie à pied 
et partie en charrette. [DeThou, Ut. 
111; Joum. de Henri lY, tom. II, pag» 
166.] 

9- 
i5()3. Mort du père Gage, fonda- 
teur d une maison de jésuites à Fa- 
cate, ville maritime du Japon. L'in- 
satiable cupidité des pères irrila telle- 
ment les habitans , qu ils chassèrent 
honteusement les disciple» dlgnace, 
après s'être emparés de lears biens, et 
les avoir dépouillés même de leurs ha- 
bits. [Hist. des ]ê$,^ liv. ivj Hommes 
aittst.,pag. 179.] 

10. 

iSgS. Les p^res Guëret et HAïuâ 
sont bannis dé France par arrêt du 
parlement. Le premier avait hé ré- 
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6 JANVIER. . * 

gent lie Jean Ghâtel^ assassin de Hen- 
ri lY 'y l'antre avait enseigné publique^ 
ment qi2*« il ialiait dissimmer el o- 
bétr au roi ponr un temps, et avait dit 
qn^ si le roi passait devant son col- 
lège y il ae jetterait sur lui , par la fe- 
nêtre y pour loi rompre le coo. » 
[Aftëm. de Gond. , ton». Vif Jeiirn. de 
Henri IV, pag. 167.] 

11. 

iÇo7. Le père Pb^te, mission* 
naire au Bréau , se met à la tète des 
Brésiliens pour détruire les Tapules , 
tribu indigène. Mais ceux-ci battent 
les Brésiliens, dont ils assomment la 
commandant. [Rec. des Martyrs de 
la comp, de Jésos, pag. 4ooJ 

la. 

1 549. Le père GKtvmAL eiicite ua« 
révolte dans les Indes par ses violen- 
ces envers les Braciinianes , prêtres 
indiens. On en vient aux mains ; Jes 
Pctrtngais , commandés par le père 
Oiminal, sont vaincus, et lenr chef 
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JAÎSVIEIU 7 

esl décaphé pfti' les B«di^&. [Hbti 
des.jés., Uy. II.] La sodëtë eafaît 8eit 

Crémier martyr. [Rep. des Mart» de 
i comp, de Jësus^ pag. 38 1.] 

iSSs&w Le père Godzit , reclenrde 
Oo'tmlNre , sur le point d'être ebassë 
de cette yiUe avec 6o de seBJcamStènsij 
«oart tout na dbios les rues a^r ec «» 
foe^ à ta main , et se ^ntigo eit 
eriaat : « Seigneurs , et inous, peuple de 
Counbre^pardoiliiez le scandale que 
TOUS a donné la compagnie... » Cette 
frénësîe , suivie d'une procession où 
les îésnitôs, eottèremént nus, sefttsti- 
geatÀ Tenvi, aftpaiseles €<MilaibrféliS 
qui crient : Miséneùrde/ Âfîséricût'- 
^! » [Hîsfc. des fësuitesy lÎT, m.] 

I&53. Le père IfRNRiQxrEZ^niîs*- 
aionnaire à la c6te de la Pêcherie, s*j 
montre plus occupé de la pèche des 
perles qUe de ceiie des âmes. Surpris , 
dans cette oc^^iqiatîoii; par ûu-clief ^^ 
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8 JANTIER. 

pîrftles , il Q eTite d'être empalé qu'en 
donpant iiHlle pièces d'or poiir sa 
raneon. [Ibld.} 

i5. 

i566« Les jësoites, aatears secrets 
d'ane réyolte générale dans les Pajs- 
Bas 9 sont forcés d abandonner leurs 
maisons de. Touraay et d'A^Tors , 
pour ne point tomber entre les anakis 
de bi populace qui les reconnaissait 
pour aateurs.de tous se? mbui et de 
tous ses excès. [Ibid., Ut. vu.] 

16- 

1571. Les jésuites de Cambray, 
.auxquels ,t3m protonotairé apostolique 
avait donné une terre de la Taleur de 
trois mille ëçus d'or^ lui enlèvent, par 
leurs intrigues , un riche prieuré , 

^u'ils réunissent à leur collège. [Ibid., 

îv>. VJEII.] 

i555» Le pèi 
en 



Il 



i555. Le père Gonzalez prêche 
i Ëthiqpie la puissance absolue du 
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JANVIER. 9 

pape , et se fait chasser par le roi cle 
ce pays. [Ibid., liv. m.] 

18. 
i556. Le père Gomez , chef cl*une 
missioa au Congo, intrtgae en Portu- 
gal pour être nomme évéque de ce 
royaume y y fonder un collège de no- 
bles , et en exclure tout prêtre qui ne 
serait pas de la société. Le roi de 
Congo, instruit de ces beaux projets, 
chasse les jésuites. [Ibid.] 

19- 
i562. Les jésuites, pour se ccteci- 
lier Pappui des papes dans leurs des- 
seins ambitieux, font soutenir h Rome 
des thèses dans lesquelles il& établis- 
sent « la puissance absolue du pape, 
sa juridiction de droit di\in , sa su- 
périorité au-dessus des conciles ,' et 
son infaillibilité infinie. » [Rec. de 
pièces, pag. 198.] 

20. 
1611; Les pères Biabd et Massé 
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lO JAKVJ^ll. 

«'assodent^pour le commerce du Ca- 
nada, ayec M. de Btencoort, par con- 
trat passe devant notaire à Dieppe. Ils 
commettent des cruautés inouïes dans 
cette colonie que y deux 'ans a|»rès , 
Biard livre aux Anglais de la Yirgî- 
gin««[04orale pratique, tom. YII, pag* 
6i.} 

21. 

i558. Le père RAMuaus, fameux 
prédicateur de Grenade , monte ei| 
chaire pour justifier un de ses confrè- 
res qui avait révélé la confession d'une 
de ses pénitentes , et soutient qu « il 

!f a des cas où Ton est obligé de réjé* 
cr la confession, w [Hist. des jésaitesy 
liv. IV.] 

i55g. Les pères Aliieïda et Cor- 
BÉA font pharger de chaînes une 
troupe dlndiens , assemblés pour les 
cérémonies de leur culte ; et, les inti- 
midant avec les ormes de leurs sol- 
dats t ilf en OHrfertissent 837:, qu'ils 



l 
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JAMriEA* 1 1 

knrtîsent en grande pompe k Goa. 
[fbid.] 

1573. Les îésnites, ponr empê- 
cher le duc d'Aofou de monter rar 
le trône de Pologne f publient , en 
Bavière , un écrit , dans lequel ils 
louent le «èle et la douceur de Char- 
les IX esTers ses sujets hérétiques , 
qu'il s*est borné à faire massacrer en 
1 571, le jour de la Satnt-Barthélemi* 
[De Thou, liy. LV,] 

24- 
1575. Les jésuites suscitent la Li- 
gne qui prend naissance en France. 
[Ibîd. , Uy, Lxni.] 

25. 

iSgSi Le père Yarade est écartelé 
et brûlé en emgie, à la Grère, pour 
ayoir excité Barrière à assassiner 
Henri lY. Il laTait engagé , ayant 
d exécuter cet attentat , qu il iiîi dit 
être une action très«sainte, à se con^ 
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13 JANVIER. 

fesser , k faire ses Pâques , cl lui avait 
donné sa bénédiction , en lui assurant 
la couronne du martyre , si on le fai- 
sattmourir. [Mém. deCond., tona.VI, 
p. i63 à 175 j Journ. de Henri IV, 
tom. II, pag. 173.] 

i653* Mort du père Pothin, qui , 
avec quelques autres jésuites , sMntro- 
duisit à Lens , pour y confesser , mal- 
gré l'opposition de 1 archevêque Gon- 
drin, qui fut obligé de les excommu- 
nier pour réprimer leur humeur con- 
fessante. [Moréri.] 

1 56o. Le père Raynaldi , recteur 
de Pont, dans la YaltelinCy est chas- 
sé, avec ses confrères , de celte ville 
et de tout le pays des Grisons ^ pour 
avoir , par leurs intrigues , obtenu la 
donation de tous les biens d'un vieil- 
lard , nommé Quadrius , au préju- 
dice de ses héritiers légitimes. [Hist. 
des Jésuites, liv. IV.] 
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JANVIER . l3 

WoLF jette , en Ir- 
la reine 




29. 

i56o. Le père Goubard, rectear 
de Monte-Pulciano , est obligé de 
prendre la fuite à cause de ses intri- 
gues galantes. Ses confrères , sont 
expulsés ensuite par les babitans, aussi 
mëcontens d^eux. que du recteur. 
[Ibid., liv. XV.] 

3o. 

1693. Mort du père l'Honore , 
professeur de tbëolocie à Caen , qui 
soutint j dans une tbcse j qu\( il n est 
pas évident que les oracles des pro« 
phètes aient été écrits par Tinspira- 
tion de Diett : car , si je nie , dit-il , 
que ce soient de vraies prophéties j 
qu aurez-vous à m'opposer?» [Ëxapl. , 
pag. 3175.] 
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l4 JANVIER. 

3l. 

iS6i. Le "pète Sxlvema baptise 
leroidttMonomotHpay qu'îlcrojâita'^ 
toir coDTenî j pafîee que ce pHoce 
avait admiré un tobleaa cle la Tierge. 
Toute fois le cathécnmène ne tarda 
pas à faire pendre le convertisseur , 
qu'il reconnut pour un espion portu* 
g8Â& , qui ayait trouvé mojen de par» 
eourir tout sou royaume en moins 
d'uaaa. [Histoire des Jésuites^ liv. y.] 
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FÉVRIER. 

1» 

s56i. Le fière Perusco , cbai^ë 
p^r lajQOZy son général , de ài$f09Ot 
à U mort le doc de Mootoria, cou» 
àaMoaé k âtre d«capîlé par Pîe lY^ 
n'oablie paf las intérêts terrestres de 
son ordre , en s^occupant de Tayenir 
spirituel du patient : une riche dona- 
tion fnt k rësnUat de ses exhortations. 
[Hist. des Jésuites^ Ut. y.] 

iS8p. Lef îésuites» con^Uës par 
Philippe U , roi d'Eçpagfte , sur ses 
droits au royaume de Portugal /dë*- 
cident qu il lui appartient , et obtiens 
nent « du pape ^ une absolution pour 
les Espagnols qni mirent Tufarpa- 
teor sur le trône, bien qnib eussent 
massacre plus de deux mîUe prètros 
et. religieux portugais, qu'Us se fassent 
liTrés à la plus înCàme brutalité en*- 
▼ers les religicuses^et^usaeat eoôums , 
dans tout la royaame, les croiotës les 
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l6 FÉVRIER. 

plus înoaîes. [De Thoa , liy. Lxx et 
txxv.] 

iSgS. Le parlement de Rouen 
imite celui de Parts ( voy. ag décem- 
bre) , et chasse les jësaltes de cette 
TÎlle et de tonte la proyince de Nor- 
mandie. [Archives du Pari.] 

4- 

1 56a. Les pères Grana et Rode- 
Rlc, missionnaires au Brésil, bien 
qu ils ne connussent pas la tangue da 
pays ^ GonTcrtissént , dès leur arri- 
vée , six mille neuf cents idolâtres , 
qu ils baptisent. [Charley. j Hist. des 
Jés.J 

5. 

1597. Le père Micm reste an Ja- 
pon, pour y ménager le retour de 
ses confrères , que Tempereur ayaît 
chassés, parce que ce prince ayaît 
reconnu qu*an Keu d'enseigner la mo« 
raie à ses sujets , les pères fcnnon- 
taient une réyoUe dans ses états. Le 
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FÉVRIER. 17 

père Mîchi fut découvert et mis à 
mort. [Rec. des Mart. de la société, 
pag. 47<*î Morale pratique , Tom.II, 
pag. 2ia.] 

1 562 . Le père Cosmus prend pos- 
session de ia ville de Yocoxîura , au 
Japon j cédée par le roi d^Omura à 
la société , avec les villages à deux 
lieues à la ronde. Ce vieillard , pour 
n'être point accablé par ses travaux 
évangéliques , ne confesse à la foi , 
■ que M trente dé ses sujets.» [Charlb v. 
Hist. du Japon.] 

7- 
i56!2. Le père Gaud an- est en- 
voyé à Marie Stuart , reine d'Ecosse, 
par Pie IV qui voulait rétablir le ca- 
tholicisme dans ce rojâûme. Parmi 
les mojrens quil conseille à cette 
princesse d'employer , il insiste par- 
ticulièrement sur les rigueurs salu" 
taires d'uneSaîn l-Barthelemr. [Rayn . , 
Ann. eccl. ad ann.] 
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8. 

i58o. Les jésuites de Lyon miet- 
tent le feu à une petite maison qu ou 
leur avait donnée. L'incendie se com- 
munique aux maisons Toisines , et 
forme une grande place Tide, qnQ les 
bons pères obtiennent par cbarité, et 
où ib font bâtir Tune des plus belles 
de leurs maisons en France. [Politl* 
€p^ des Jésuites , pag. 91 5.] 

9- 

i58a. Les jésuites de Touroajr 

ayant résolu de faire assiiSisinçr 1^ 

prince d'Orange , promettent à Jean 

Jaurreguiy assassTn de ce prince, 

3u ansait6t qu'il aura porté le coup , 
. sera porté en paradis par le» anges 
qui lui ont retenu sa pUc^ auprès de 
jUsns-Chrisk et ai^rdessi;^ de la wn%& 
YisFgff' [De Thau , liv. u*v.] 

i363. Le père Michel Tgaïucz^, 
confesseur de Catherine , régente de 
Portugal, pendant la minorité de 
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Sébastien son pe|it-fils , règne sons 
leurs noms , et procure à la société 
de riches ^[taUissetneas dUtis le$ In-* 
des. Il eatreprend ensuite i^à^v h 
régence h sa pënîtei^te qui , avertie 
des calomnies qtf il débitait $W >8Pii 
compte , le chasse et prend un autre 
confesseur. [Hist; dés Jésuites , liv, iV 
et VI»] 

it. 

i56a. Le père MA4}A{.z.rANB3E> ac- 
compagné d uoe troupe de soldats , 
convertit les habitans des îles MoUua- 
Ques et de* Célèbes , en faisant roaa- 
Sj^crer tous ceux qui refusent de $« 
faire baptiser. [Ibid.^ Uv. V.l 

>S64. liB père RiBEibl, confefiBeur 
de saint Charles Borromre ^ eal coih- 
yaiuoa de sodomie. Ce prélitl a'étoaâ 
a^ur^ des mœurs irrégulières de tout 
l'ordre, âte aux jésuites les eollégcs 
^ qtriUavaientdans son diocèse.. [Ibid*, 
liv. VI.] 
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1587. Les jésaîtesde France re- 
fasent i absolution à ceux qui ne ven- 
ient pas prendre part à la Ligne. [De 
Thoa,liY. ixxxvi.] 

.4. 

' 1 594* Les jésuites soutiennent que 
c'est an pape qu'ap|)ar tient de déci- 
der de la légitimité des rois , et louent 
la fermeté dé leurs écoliers de'Lyon , 
disposés à souffrir la mort plutôt que 
de prier pour Henri ÏV, reconnu par 
tout le royaume ^ excepté par le pape. 
[Lettres annal, de la société, p. 205 f 
Recueil de pièces, p. ai 9.] 

' 161 1. Mon du père Possetin , 
exécuteur des cruautés inouïes corn-' 
mises sur les proiestans de là Sa- 
voie en 1 56o. Il fut choisi par Pie lY , 
en 1 568 , ponr établir Tinquisition à 
Avignon , d'où on le chassa. Gré- 
goire XIII l'envoya ensuite en Russie 
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pour y réduire le penple à robéîssancc 
dn saint - «iëge j il en fut encore 
chassé, ou, pour mieux dire , il évita, 
par la fuite, la couronne du martyre. 
Il parcourut ensuite la Pologne , la 
Suède , etc. , et mourut dans ses tra- 
vaux apostoliques. [Hist. des Jésuites, 
liv. V, VI et VII; Homm. illustr. , 
pag. 3o2. 

1 598. Le recteur et le provipctal 
- de Douai font de grandes promesses 
et donnent de Fargentà Pierre Panne, 
leur pourvoyeur , pour l'exciter à 
assassiner Maurice , fils du prince 
d'Orange. Ils confessent et font com- 
munier ce misérable , pour le pré- 
parei^ plus saintemei|t à cette action. 
[De Tbou , liv. cxxi ; Méro. de Condé, 
tom. VI , pag. Î106.] 

i565. Le père Lopez, résident à 
Altiya , ville portugaise des Indes , 
attire sur elle l'indignation du roi de 



dby Google 



V^% FKVaiClt. 

Xerndte, qpi^ hooten de se tout. 
domUier par d^ étrangers » &U une 
descoite sur cette ville qu il livre au 
pillage, (jes jé&uUjesprenneatla fiaUe, 
et ahandea^ent , à la rengeiaice da 
Taipq^eIV9 aeixante^dix. mille nou- 
▼eaiiu: cbrétieiu. [Hiat. des Jéaaites f 
liv. VI.] 

i8. 

i6i8« Les jésuites attentent à la Vie 
da à»c de Bavière , parent qfie, 
sans leur permission , il avait eu uoe 
conversation avec Téleclenr Palatiii « 
son caosin. L'un d'eux le tance aigre- 
ment , et lui dit que y pour eiLpier ce 
péché y le pape lui ordonne de porter 
pendant x4 jours une pesante creix 
sur sa poitrine. Le prince exige que ce 
jésuite lui en donne le premier l'exem- 
ple , et celui-ci , force d obéir, meurt 
le septième jour. [Rec. de Jean Petit,, 
pag. 60.] 

i64gv L^ jésuite^ » daia^ le dweia 
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de dominer en Angleterre, soufflent 
le feu de la dWlsioii entre Charles I" 
et le parlement , qui, en ce jour, en- 
Toie son rtn à Téchafiiud. [PoUt. des 
Jëââttes,p. 36.] 

1628. Les jésuites se rendent sons* 
fermiers du prieure de Saint-Jacques 
de Veldbad , en Allemajg;ne ; 6t, avec 
ce litre y ils en chassent ks religieux: 
[Morale prartîque , tom. I , pag, 1 1 1 .] 

1567. Le pcre Haï , charge pAt 
Pie IV d'offnr la conromi6 d'Angle- 
terre à Marié 8tiiart> rettk^ d'Ecosse^ 
à la condition dj rétablir le catholicis- 
me y n*ajant pu f*ëfissir dans sa mis- 
sion, TU les troubles qui rëgnaiéM* en 
Ecosse^ passe à Londres , xiik il (bmenié 
de nonreanx troubles, en eidtant le^ 
catholiques k refusa toute obëiMftncé 
à la reine ESilabetfa. [De Thott.] 
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22. 

iSôg. Les pères Pereria, Diaz et 
Masgarenia y à la tète des troapeâ 
portugaises , s'emparent de i*île d'Ial 
dans les Indes. [Hist. des Jësnites , 
liv. vm.] 

23. 

iSôg. Le père Augier, dégoûté 
de ses travanx gaerriers , ra à liimo- 
ges , où , dans Tespace de huit jours, 
il eonyerût 36o calyiaîstes, fonde un 
monastère de religieuses ^ et compose 
un livre intitulé : <c Le SttCce spiri- 
tuel pour adoucir IViBertume des 
guerres de religion. » [Ibid.] > 

24. 

i633. Les jésuites de Madrid font 
mourir leur confrère Ximenès^ parce 
quêtant confesseur d'une reare, il 
ne leur a pas fait faire donation des 
biens de sa pénitente. [Morale pra- 
tique, tom. I, pag. 209.] 
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25. 

1570. Les pères Cafral et Or- 
GANTiNy chefs de la mission du Japon, 
rencontrent on Français et yeulent le 
faire périr, parce quil était calvi- 
niste, ^e Français, secouru à temps, 
fait jeter les deux chefs à la mer , et 
force les antres à manœuvrer sur son 
vaisseau. [Hist. des Jés. , liv. Viil.] 

26. 

1 594. Mort du père Leleze , pré- 
cepteur de Sigismond, fils de Batbori, 
prince de Transylvanie. Il fit com-4 
miettre tant de violences à son élève 
contre ses sujets , que' ceux-ci se 
soulevèrent et chassèrent tous les 
jésuites» Leleze parcourut ensuite plu- 
sieurs contrées, et vint mourir à Lo- 
retle. [Disc, aux Gr. de Pologne, 
pag. 5i *y Homm. illustr. , p. 3o4«] 

i65ô. Les jésuites promettent au 
roi d'Espagne , en guerre avec la 
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France , de foomtr , enx seals , au 
moins autant que toutes les autres 
communautés du rojaume. Lac^i» 
lécte faite, ces pères donnent troii 
avis qui devaient , suivant eux , pro* 
duire plus de douce millions. Les 
universités s'opposent du premier , 
le pApe refuse de consentir aux 
deux autres , et les jésuites ne don- 
nent rien au roi. [Morale pratique , 
p. ai8.] 

1570. Le père BtrsTAMAN s'oppose 
à ce que lés villes dotent les collèges 
des jésuites , parce que Tintérét pu* 
blic les l'end Attentives à tout. 11 pré* 
fère les foddatioiis des sinkptés parti* 
enfiers, dôàt la tnort délivre laf société 
de leur suif'Vetllance. [Hist. des Jés., 
liv. Vtn.] 

29. 

iSgS. Mort du père Ignace Mar- 
tlNEZ , qui ë^blit une^ flagellation 
commune dans T^ise de Combre , 
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OÙ les docteurs et les écoliers de cette 
ville se fustigeaient deux fois la se- 
maine pendant le carême. [Homm« 
ill., pag. a37.] 



dby Google 



MARS. 



1. 



1640. IjCS jésuites persécutent avec 
acharnement don Bernardin de Car- 
DENAS y religieux franciscain , que ses 
travaux apostoliques avaient fait nom- 
mer évéque du Paragual. [Morale 
pratique, lom. V, pag. ai.] 



2« 



1571. Le père Louis Gonsalez , 
confesseur de don Sébastien , roi de 
Portugal, fait refuser a ce prince Tal- 
liance qu on lui proposait arec la 
France , et lui fait demander en ma- 
riage la fille de lempereur. [Hist. des 
Jés./lir. VIII. J 

3. 

iSgS. Le père Stowel , préfet du 
collège des Anglais à Rome, est pendu 
et éyentré à Londres pour crime de 
lèse-majesté. [Rec. des Martyrs, pag. 

465.] 
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1577. he père OviKDO , ëvéqne 
d'HériapoUs, dans les Indes, excom- 
manie les Indiens et leurs prêtres qui 
ne croyaient pas à la toute-puissance 
du pape. Cette action pensa lui pro- 
curer le martyre ; mais^ s^en souciant 
pen^et s'ëtant cache jusqu an moment 
où il succéda à Bareto, patriarche 
d* Alexandrie , il mourut sans avoir 
pu persuader au roi de Portugal 
quavec 5oo soldats , il pourrait faire 
la conquête de toute TÉthiopie. [Hist. 
des Jës.y liv. ir et V.] 



i6p5. Mort du pape Clément YIII. 
Ce pape avait humilie les jésuites par 
ies avis apostoliques, au sujet du livre 
de Molina, mais ne les avait pas con- 
vertis : car ils indiquent bientôt des 
liiBin\es(vqy. 27 août) dans toute leur 
société, et le pape meurt. De là vient 
le proverbe alors répandu à Rome : 
a Nous aurons bientôt. le saint-siége 
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yaoant : car les jësaites disent leurs U- 
tanies. » [Théoph; aax pieds dapape^ 

6. 

1579. Le père Simon RoDRiotTEZ 
préfère M^apostolaty dans tes Indes^ la 
ciiargé de préceptenr de Thifent ^e 
Pormgal. Il meurt h Lisbonne avec la 
sa.tbfa.ctiond avoir procii;*é à la socWlé 
^ de riches collèges en PèrtjEigal. [HUt 
des Jës, , liv. Il ; Homm* iU.> pag. 

^ 7- 
ling. Mort c^i pè|ie ]Mx]|iGVB^pi» « 
troisième général ^es iésoites 9 qui ë- 
teûdit singulièrement la puissance de 
sm ordre, en en dispersant les mem- 
l^.da^ tontes les parties dn monde« 
Eii i5n% 9 il obtint de Grë^ire XIU 
uneJiqlleq»! accordait anx |ésQit€»la 
fkwltè de se choisir d^s ji^es pofir 
tp»s leurs procès^ aviBe défpn^aà tous 
«u^es , nîiên^ aux cardinaux , d'en 
CQmiaicrç. [Merc. Jés. , pag« SSa j 
Homw. ill.,.p8g. 79.1 
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8. 

1578. Le père Léon H£naiquji7, 
confesseur da cardinal Henri , oncle 
• et successeur de Sébastien , roi de 
Portugal, détache ce prince des inté- 
rêts du duc de Braganoe^ son héritier 
légitime, et lui fait céder la couronne 
de ?<»*tng^.l au roi d'Espagne ^ en lui 
per«ua4aiit qji^e cette cession loi afan-;- 
reraît le royanve des ciaum. [ De 
Thoo, liv. LtJX, ] 

9- 
i58a. Le père Bosgravb est con^ 
duit au supplice poujr aToir conspiré 
conV*e Elisabeth , reiue d'Angleteri^* 
[Rec. des Martyrs, pag. 449-] 

I ^S8» Mort du pèreZACCHERrA^qui 
)usii6a six propositions sur le meun- 
ire, condamnées par tes parlemens de 
Toulopse .et de Bordeaux , dans u« 
iécrit iroppimé ayec la permission de 
yes supérieurs. Cet écrit fut coAdamnc 
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an feu par arrêt di» parlement de Pa- 
ris. [Nottv. eccl. de 1756, pag. 116^ 
Arrêt da parlement. ] 

1648. Les jésuites se fout donner, 
à Bordeaux , un hôpital d^un revenu 
considérable destiné aux pèlerins de 
Saint- Jacques et aux Ënfens-Trouvés, 
en promettant de remplir ces charges. 
Ils s'en acquittent envers les pèlerins 
de manière que ceux-ci ne sont pas 
tentés dy revenir, et mettent les en- 
fans entre les mains de femmes si 
tîorrompues, que , sur dix de ces mal- 
heureuses créatures, il en meurt neuf. 
£Jés. sur Téchaf., préface des Solip., 
pag. Iv.] 

là. 

1657. Mort du père CoRNÉLii;^ a 
Lapide, qui împrouva, dans son Com- 
mentaire sur l'Ecriture sainte , la 
conduite tile Susanne avec les deux 
vieillards, « parce que , dit-il , la vie 
et la réputation sont un plus grah^ 
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bien que la pudeur.}) [Parall. des Je». , 
pag. 195.] 

i6a6. Mon du père Santar£L , 
qui rassembla toutes les opinions ré* 
gîcides des jésuites dans son Traité 
de l'hérésie , approuvé par Vîttelles- 
qui^ son général, el imprimé à Rome 
en i6a5. Censuré par la Sorbonne et 
les universités , cet ouvrage fut con- 
damné au feu par arrêt du parlement 
de Paris. [Rec. de pièces, pag, 576; 
et 5o5 ^Merc. Jés., pag. 85^.] 

14. 

i583. Le père Crichton fait rete- 
nir impunément, dans les prisons de 
Bruxelles, le sieur db Brousse, gentil* 
homme écossais , parce quHl n'avait 
pu le déterminer à assassiner ou à 
faire assassiner Jean de Mételan , 
chance! ier d'Ecosse. [Catéch . des Jés . , 
:»• partie, p?g. 10.] 
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i584. Les pères^ Palmio et Col- 
DRET «pprouyent Guillauipe Parry, 
et le confirment dans le projet dVa« 
aasaîner Étisabeth^ reine d'Angleterre. 
Lear ëmiMaire subit le dernier sup- 
plée. [Ibid.ypag. 17.] 

16. 

iSi-'t. Mort du père Savchbz, au- 
teur d'Un Ime de Matrimonioj con- 
flamné » par le parlement dé Paris , 
comnoia « abominable , et la leetare 
d^icelui mauvaise çt pernicieuse. )^ 
[Joum. de Henri IV, tom. iV, pag. 

1^57. Mj^i^ àvL père PmRifr j qui, 
prêchant à Arras, prononça un âna-» 
ibémeconti^eui qui ne reconnaissent 
pas Vinikillîbilité du pape, et ajouta ; 
pour détourner les fidèles de la Iec« 
tare de TEcriture sainte : «c Le magis- 
trat doit se renfermer dans Tëtiide des 
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lois.,,,; le marchand n'a pas le temps 
de lire; Tartisan tTeh est pas capable^ 
et ce serait mettre ces livres sacrés en 
des maîaa profanes, n [ Nt)av, eccl. * 
pag.87.] 

l8- 

«585.LepèreMATHiB0, courrier 
ée la Lig«e, fait excommunier Henri 
m et le prince de Comlé par Sixte- 
Qaim , et porte an roi d'Espagne ta 
lettre des ligueurs ^i Ifaî oflfrent là 
couronne de France. [De Thou, lir. 
1.XXX1 et en.] 

1.593. Le père Cîommelst, pédica* 

^^^ îî® .'* "5°® ^ «'««^"C en chaire 
dans 1 cotise de Saint^Barthëlemi y à 
Paris, en faiéant aitosion au nieurtre ^ 
commis par Aod , sni^ Egbn , roi deé 
Moabités I « il nous faut im Aod l £àU 
il moine , ftt-41 soldat , fàt-ii bei^«r, 
A jÎ"*?®'^^ mais il lious feut un 
Aod, [Rec. de pièces^ pag. 217.] 
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20. 

1 Sgo. Le père Dklrio, pour insi- 
nuer aux écoliers la doctrine de la 
société sur le meurtre , fait an com- 
mentaire sur la tragédie de Senèque , 
Hercule furieux, et s'étend beaucoup 
sur <» passage : « Que ne pais-je ré- 
pandre le sang de cet ennemi des 
dieux •.«• Un méchant roi est la meîU 
leure Tictime que Ton puisse offirîr à 
Jupiter..» [Ibid*,pag. ai a.] 

21. 

iSgS. Le parlement de Toulouse 
chasse les jésuites de cette Tille , à 
lexemple des parlemens de Paris et de 
Rouen ( voy* a janvier , & février et 
ag décembre )^ et leur enjoint de vî** 
der y dans quinzaine , du royaume , 
k peine d'être déclarés criminels de 
lèse-majestéy perturbateurs du repos 
public et privés de la vie. [Merc. 
Jés. , pag. 489.] 
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22. 

ïBgî. Le père OzoRiys avance 
publiquement que u le pape a le poa- 
Yoir d'àler et de modérer tonte ju- 
ridiction , de créer les rois et de leur 
6ter leur rojaume...*., j qu'il a une 
autorité souveraine sur tout le mon- 
de. » [Rec, de pièces , pag. ai 5.] 

25. 

i656. Mort du père Martini. Ce 
jésuite y envoyé à Rome pour justi- 
fier la conduite des jésuites^mission- 
naîres , qui permettaient aux Chinois 
convertis de rendre un culte à Con- 
fuciûs et aux ancêtres, surprit à A- 
lexandre Yll un bref permettant ces 
cérémonies et ce culte aux chrétiens 
de la Chine. [Préf. des Auecd. , pag. 

M. 

1713. Mort du père Jouvénci, 
auteur de la cinquième partie de ÏHis^ 
toire des Jésuites, imprimée à Rome, 
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avec rapprobatîon des supérieurs , et 
supprimée par arrêt du parlement de 
Pans. L*aateur y fait Téloge des 
meurtriers de nos rois et des conspi- 
rateurs de la Fougade d'Àugleterre 
(la conspiration des poudres), qu'il 
érige en martyrs. Il s y élève forte- 
ment contre les magistrats qui ont 
condamné le père Guignard à être 
pendu. [Rec. de jpièces ; Not. sur la 
dénoue, de la doctrine des Jés« ^ pag. 
256.] 

a5. 

i6a4' I^s jésuites renouvellent la 
guerre qnen iSgô ils avaient faîte 
sans succès à l'université de Lourain j 
mais Philippe IV écrit à rinfatrte, 
gouvernante des Pajs-Bas , pour l'en- 
gager à soutenir Tuniversité , et em- 
pêcher les disciples de Loyola de cor- 
rompre la jeunesse dans les écoles 

u'ils voulaient établir, [Démonstr. 

le la cause des divis.', pag. 68. j 



ï 
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i6aa» Les êuis-gëaéraiix de HoU 
{aade chassent eacore une fois les j ë^ 
sakos , comme a convaincos de tontes 
sortes de trahison^ ; d'avoir détoarné 
les enfans du devoir qu ils doivent à 
leurs pareBs, et les femmes de celui 
qu'elles doivent à leurs mairis. n[Hist. 
de la Belgique, par Gabriel Oiapuys^ 
tom. II, pag. &i5.] 

iS^a. Le père Peksonius, An- 
gïais d'origine, soutient que, «de- 
puis plusieurs siècles , il n'y a en , en 
Angleterre, ^^cun-roi ni rewe légi- 
time.... ; que les princes issus du sang 
prétendu royal,' doivent être exclus 
<l« IrAne.... 5 que le droit de succès- 
-sion est dévolu au roi d'Espagne, etc. » 
[Oénone. de la doctrine des jAuites , 
pag. aa8*] 

1594. Le père CoRsâiXB , instîgo- 
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tear de troubles en Angleierre y est 
pendu et érentré à Dourres .Son corps , 
partagé en quatre parties , est enroyé 
dans les principales villes du rojau- 
me^ [Rec. des Mar^rs, pag. 4^7.] 

39. 

i6S5. Les jésuites mettent, sons la 
serviette d'un de leurs confrères , ua 
billet, par lequel ils lui ordonnent de 
se rétirer. Ce jésuite avait f^it réy»- 
ouer la donation qu une dame de Ma< 
drid leur avait fntede toul son bien, 
à fa soHicitation d un autre jésuite y 
que les héritiers de cette dame chas- 
sèrent de sa maison. [Morale prati- 
que j lom. I, pag. 207.] 

3o. 

i5g3. Mori du père Pxgsnat, 
recteur de Paris, ligueur , et prési- 
dent du conseil des seize* En iSgt 
il fit emprisonner Brisson, premier 

Î>résident, Larcher, président au par- 
ement, et Tardif du Ru j conseiller 
au Châtelet. Il les fit pendre ensuite 
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dans la prison, et exposer lears corps 
sur la place de Grèye , arec des écri- 
teaux infamans et calomnieux. Il se 
retira ensuite à Rome , où il exhala 
sa bile et sa fnreor dans ses sermons. 
[De Thou , Ut. oi et cvu.] 

3l. 

iSqS. Le père Yalpod engage 
Edouard Squirre à empoisonner Eli- 
sabeth^ reine d'Angleterre, et lui 
fournit un poison' qui manque son 
effet. Se croyant pris pour dupe y il 
y enyoie un autre scélérat , accuser 
Squirre , qui ayoue son crime , et en 
subit la peine. [Catéch. des Jésuites , 
a' partie^ pag. 29.] 
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AVRIL. 
|. 

• i5§9. Le père Emmaanél Sa 
souûentpiibUqiiemeiH que ci la rëyôlte 
d'un clerc contre son roi, n'est point 
un crime de lèse - majesté , parce 
qu'un clerc n'esl point sujet du roi.». 
[Hist. eccl. , tom. XIÏ , pag. 444-3 



i538. Le père Hoiius meurt à 
Padoue, et « s'envole au cid pour y 
marquer le logis aux autres.» Ignace^ 
bien qu'il fût au Mont Gassin , vit les 
anges qui enlevaient son âme , et Ipeti 
après un escadron de bienheureux , 
entre lesquels Hosius paraissait com- 
me la lune parmi les étoiles. [Rec. 
des homm. ill, , pag, 86.] 

3. 

1699. Le père MENA, prisonnier 
à Valladolid , pour le scandale de sa 
conduite , contrefait le malade , et 



dby Google 



AY»MU 4^ 

mbiient d*éire transféré à. $0k» «èUége^ 
Se^ eottfrèroSfbiea.qaU f^garAéfiwr 
des soldats^le font évader ea lui sobs- 
titoant une tête de i^arton , à laquelle 
îk nindent i^ hoaiif ura funwres , 
landûs qqé Mémi se réfugie à Ivéness 
fln.il se £ut JQiif y:se joarîemfli|seignp 
la Iqî de.Moïse<..[Mora^.pra%«e.^ 
•toia.I^pag« 26a.] ' 1 ' 

. ^ 4- ': ^'* ' : 

.t6o0. Le pèr» 0<^£TYX pmêche 
à Alpala. .sur Tiiiimaçulé^ Q«iiaepp 
tion^et soutient que «Marie aimerait 
mieux être éternellement en enfer, pri- 
;rée de la yae de soikifilst >etvtoir les 
diéaions , i|ue d'ayolr été conçue en 
pééhé originel. » [Ibid. ^ pâg. 969.} 

., ^ 5. ;■■'/ '"'/ 

i6oa. LepèreToLET, jésuite, très- 
modéré, suiyant lui, eiaminant, dans 
«on Instruction sur les Prêtres^ les 
M oeadilioDS qui > doiycnt aocpmpa- 
gner un meurtre ^n :11e Iroayje. rien 
^ue dt ircs^Bat|ireI> M trèihlégal 
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dans 1» doctrine de la société à cet 
égard. [Rèc* de pîèees , pag. 347.] 

'■; •• • ..6... .... ■ 

1601. Le père SMiAS, apologiste 
dn père Mena {voy. 3 ayrll ), soutient 
pnbliifBement qn « un proies , d'une 
religion appronyée , qui aurait une 
vraie probabilité d'une révélation di- 
vine que Dieu le dispense de son vœu, 
peut se marier et* user de cette dis- 
pense probable 9 quoique doutetise. )i 
[Morale prat. , tom. I , pag. ^64.] 

; 7- 

iSgS. Le père Henri yALPoi.E, 
convaôiGU d avi>ir macbiné contre 
Télaty est pendu et écartelé à Edim- 
bourg , par arrêt des états-généraux. 
[Rec. des Martyrs , pag. 462.] 

1601 . Mort à Madrid du père Mo- 
LnvA ^ dont la doctrine a (ait tant de 
bruit, llsonteaaity entre auitres ^ que 
(f le pape peut déposer les rois, et 
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user contreeux du glaire lemporel..; 
que les çcdésiastîques sont- placc^s 
hors du pouToir séculier.)) [Hist.eccl . , 
tom. XII, pag. 44^9 ^^ ^^^' XIII5 
pag. 458.] 

9. 

^ 1601. Le pereFuoc est pendu, 
iéTentrë , et son corps uns en quatre 
quartiers, pour ayoir conspiré contre 
Elisabeth, reine d'Angleterre. [Rec. 
des Mar^. , pag. 47^0 

10. 

i6oa- Le père Page, conyaincu 
du même crime, subit le même sup- 
plice, pbid.] 

11. 

. i5g6. Les jésuites récitent leurs 
litanies ( vqy. 5 mars et 27 août ) , 
contre le cardinal Tolet y leur ancien 
compagnon , qui ayait ménagé la ré- - 
conciliation de Henri lY arec le saint- 
siège.' Cette réconciliation n était pas 
de leur goût : aussi le médiateur ne 
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tardM-îl pas à éprouver FeSpl des U- 
taaies^ qui le couduisirem au tom- 
beau. [Tbéoph. aux pieds du pape^ 

Pg- 97-] ; . 

12. 

i6o5. Le père hTAnasco meurt au 
Pérou 9 où U s'étai( rendu qiçlèbre 
par sa familiarité avec les tigres qui 
venaient h lui dès qu'ils le voyaient , 
le ûattaleut de leurs queues, et ne le 
quittaient qu après avoir reçu, sa bé- 
nédiction. [Rec. des homfties illust. y 
pag. a6o.] . . 

i6o2. Le père Salmeron ^ lun 
des premiers compagnons d'Ignace , 
déclare publiquement que u le pape 
il puissance sur. tout le monde >ci^ré- 
tiei;!. Les peuples et les rçi^.,.^ quil 

Seul leur commander ce qu il vour 
ra.... les puuir comme rebelles...; 
absoudre les sujets du serment de 
fidélité.)) [Uep. ce pièces, p. 263 .] 
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.4. 

i6o3. Le père Pereybà permet 
publiquement aux. peuples de déso-« 
héW aux rois^ et de mëpriser leurs 
ordoufianees , parce qu'il est possible 
qu ils abusent de letlr autorité. [Ibtd.^ 

pag. ^m.] 

l5. 

1675. Les jésuites de Manille trai- 
tenty avec la plus' grande indignité, 
Palu, archevêque d'Héliopolis 9 ^ue 
la tempête arait jeté, en allant au 
Tonquin, sur l^s c6tes des îles Phi* 
lippines. Us le décrient comme un 
héréiiqtié ek un espion du roi de 
France, le tiennent captif pendant 
trois mois, Tobligetit à s embarquer 
pour TËspagne, et rendpécbent, pen^ 
dant plus de trois ans, d'exercer les 
fonctionn de sa mission. [ Morale 
pratique, to«i. VIL] 

161 5. Mort du père Bécan, auteur 
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d'un ouvrage snr le diffèrent de V An- 
gleterre. Dans ce livre , supprimé 
par le parlement de Paris y il soutient 
que le pape a le droit de déposer et 
de faire mourir les rois qu'il compare 
à des .(( chiens que le pasteur du trou- 
peau retient avec soi , chasse , ou s'en 
défait y suivant leurs bonnes ou mau- 
vabes qualités. » [Recueil de pièces, 
pag. 340.] 

»7- " 
1606. Le père Oldecorne est 
pendu et éventré en Angleterre , 
convaincu d avoir pris part à ia coqs- 
pîratlondes poudres. [Mém. deCondé, 
lom. VI j de Thou,Iiv. cxxxv.] 

18. 

i6o3. Le père Gollin est pendu 
h Londres où ses supérieurs l'avaient 
envoyé pour soulever les catholiques 
contre la reine Elisabeth. [Rec. des 
Martyrs , pag. 479.] 
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19- 

1684. Mort du père de REtrtx. Ce 
jésuite^ dans une thèse publique à 
Louvain, avait soutenu çontradictoîre- 
ment avec la Genèse y que u rhomme 
a pu , dès le commencement y être 
sujet à la concupiscence y comme il 
Test aujourd'hui. » [ Parallèle de la 
doctrine des païens avec ceife des 
jésuites, p. iSg.] 

20. 

1604. Le père Ribadenkira fait 
imprimer son liyre^e Prmcipe cHris- 
tianoyCi s'y emporte contre Henri III, 
qu il traite de fourbe y et ajoute qu «il 
ne se passera pas un an sans que 
Dieu y très-JQste yengeur du crime , 
en fasse porter la très- juste punition 
à Fauteur. » {Rec, de pièces, p. a88.] ' 

1696. Les jésuites de France ten- 
tent de faire rétablir Jacquçs II sur 
le.trène d'Angleterre, d'oii il ayait 
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été chassé eu 1687. Ils jagent que, 
pour réussir ^ il ny a pas de moyen 
plus louable que (dctî de faire as-- 
sassiner Guillanine sou successeur^ 
[Histoire secrète an Vojâge du toi 
Jacques IL] 

22. 

1 *]6ol Les fésuites cherchent à per- 
ire y dans Fespf it du roi , le car^ 
dinal deNoailles^ président de rassem-* 
blée du clergé, dans laquelle on avait 
condamné cent i^ingi-sept^rouositions 
qtd permettekit le meutire , la dtfel , 
le toi même domestique, la sinâro^ 
nie , la vengeance , TadulCère ^ 1 m- 
ceste, la sodomie, etc., cftc, efd. , 
eitraites des ouvrages et des thèses âe 
diterd jésuites , soutenues ef autorî^ 
éée$ par les supérieurs de la 8&* 
détéé [Auecd. de la cotUtt. ^ tom. I ; 
Théol. Mor. , paç. Sao.] 

25. 

160S. Le père Lissitrs somteat 
puhKquemoat qu'4fil f^iut croire al>^ 
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solument que le pape peut déposer 
les rois...; <^ue cette doctrine est cer- 
tatoe f et qu on ne peut la ni^ sans 
blesser la foi. » [Rec. de pièces , 

M- 

ifioSu he père GiBAED coo(e93e 
les initiés dans la conspiration des 
poudres, leur donne la communion 
et leur fait jurer, au nom de la Très* 
Sainte-Trinité et de la Sainte-Eucha- 
ristie , de garder im secret impéné- 
trahie sur jcetle entreprise. [Mem. 
dç Condé, toi?\, VI; de Thou, liy. 
çwxv; Journ. de HearilV, tom. IIL} 

25. 

I 7p5, . Les jésuites iç.h CWup 
y^ulent sacrifier k leur véugeance lie 
père VlSPJBXQU , qui ^d^sapprouyajt 
leur conduite scandaleuse, M. de 
TourAou larrachç de leurs mains , et 
le nomme éyéque d'Héliopolis. [Préf. 
des Anecd. de la Chine, pag. xviij.] 
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26. 

1606. Le pcre Sabga prononce à 
la diète de Varsovie , en présence da 
roi de Pologne , nn discours contre 
les nonces , dansjeqnel il exhorte ce 
prince à séyir contre eux y et accom- 
pagne cette exhortation d*nn geste de 
main qui indique qu il faut leur cou- 
per la tète. [Disc, aux gr. de Pologne, 
pag. 41.] 

1606. Le père Yasqubz déclare 
publiquement que y a quand les rois 
tombent en faute , leurs états yien-* 
nent de droit à leurs, enfans , s*ils sont 
innocens.. . . 5 que , si }à princes sont 

hérétiques .... le pape pourrait 

nommer un prince catholique... • et 
le mettre en possession par la force 
des armes... 3 » et soutient que u les 
ecclésiastiques ne sont pas sujets du 
roi.» [Rec. depièc. , pag. 3o5v] 
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28. 

i644« Le père Hereau, profes- 
seur de théologie à Paris, est con- 
damné , par le conseil ^ à garder Tes 
arrêts dans son collège , ju^qua ce 
que> par S. M. ^ il en soit autrement 
ordonné , pour aToir- dicté à ses élè- 
ves les maximes de là société sur le 
meurtre des rois. [Ibid., pag. 587.] 

1703. Les jésuites, qui 9 en 1686 y 
avaient cliassé du séminaire de Fol- 
gbuêt , à quatre lieues de Brest , les 
ecclésiastiques que le roi y avait éta- 
blis , avec 7 ,5oo liy. de rente , pour 
former les aumèntérs de la marine , 
lui jouissaient en outre d un casuel 
e 5^0€0 liv. , qui , sur de faux ex- 
poses, y réunirent ensuite Tabbaje 
de Daoulas , de sa^ooo liv. de rente, 
qui recevaient encore 49S00 l>v. du 
trésor, se rendent maîtres et curés 
primitifs de la nouvelle église bâtie à 
Brest, aux frais des habitans, en em- 



3; 
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ployant la force d^ armes et des 
croaatës inoutes. f Noav. eccl. de 

1606. he père Nouli, mistioii*» 
tiaire au Malabar y pour se oop^iliev 
1^ nobles de ce pays , €jpi ont one 
ti ffrande horrear pour les artisans , 
qii îlsse croiraient souiliëf en: les ton** 
cbant, prend le costume des nobles^ 
les imite dans leurs manières de vi- 
vre et dans leur mépris pour lef ar- 
tisans. {Hist. eod.. lom. Xil, pag. 
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• * » f 

1605. Lç père AzoR jmblîe 300 If- 
TTÇ des Institutions morales^ dans le- 
quel y avec râpprokadon * dç ées m- 
përîiears^ il s'erfbrce de prouver que 
Iç pape, par son autorité^ a tran«- 
fëre 1 empire rcfmain des Orfet$ aux 
Français , et des Français aux Allé- 
iQUpds ^ il cp déduit ia conséquence 
naturelle querempire émane du pape: 
[Hec. de pièc, , pag. 5 12,] '' ' 

i6a8* Le père Augon jpr^pose 
à Pien-se Daiardind aider. B^ns^ii^ 
lae À assassiner Hisnrî IV« ctlui.dii'^ 
poor rydétel^miner, que a ee prîiKce| 
iaiaaiil ua mai considérable à la iiet- 
lagioa 9 il y aurait du mérite à !« 
t^^cr» ;.et) pour ajonier plus dift poids à 
ses raisonnemens , il lui prcmi^t &o 
mille «cas , et de le faire grand *d*Ës- 
pagne. pUiîd. , pg^ 3si3 et 5»9.}' 
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i6o6. Le père Garnet^ complice 
de la censpiration. des poudres en 
Angleterre, est penda, ëyeatrë et 
coupé par morceaux j à Londres, il 
est hpnoré comme martyr par les jé- 
suites de Rome, qui mettent, dans leurs 
églises, son portrait ^ ayec cette ins-^ 
cription : Bealus GarnetuSy Lundini^ 
profide catholicâsuspensus et sectus. 
Le pn^pe les oblige à taire disparaître 
ce portrait. [ Journ. d'Henri IV, 
tom. I, pag. 459.] 

• , ^- 

1609. Le père Serrarius public 
son Commentaire sur le Livre des 
/ttge^/dàns lequel il se kix cette ques- 
tion, en parlant d'Âod : (c Est -il 
permis de tuer le&tjrans?» 11 répond : 
<f Le temps ^ le plus grand des tyrans, 

3ui. ruine toutes choses , me défend 
e la traiter présentement , et il faut , 
bon gré, mal gré, lui obéir, n Toute- 
fois, irîndique les sources-où s'en trou- 
ve la solution, et citeDehio^Iiessius 
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et antres. [Rec. de pièces , pag. Sig.] 

5. 

171S. Les jësnites font supprimer 
la bulle ex illâ die par Temperenr de 
la Chine , et font plonger dans nn ca- 
chot le père Casterano ^ grand-yi- 
caîre de 1 eyéqne de PëLin , qui leur 
avait signifié cette bulle par ordre du 
prélat. [Préf.desAnecd. delà Chine, 
pag. ixiy.] 

6. 

1720. Les jésuites de Tours for- 
cent Ifiurs créanciers à convertir les 
rentes constituées qu ils leur faisaient^ 
en rentes viagères ,' à bas intérêt et 
payables j partie en vins de leur cru, 
fort mauvais » et partie en argent. 
[Nouv. eccl. de 1733, pag. a8.] 

7- 
1610. Le père Goiïthieb excité 
Henri lY à exterminer les Hugue- 
nots qui disaient , selon lui y aue le 
pape était rAntè-Christ ; d ou il suit, 
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ajoutalt-U, quiÇ yotr^ laartagç ayec 
Marie de ]VIédicls , fait par raatorité 
du pape y est nul et faux. [De Thoa y 
«niiç, U?. m.'] 

1610. Le père Cqton devient coa- 
fessenr de Hearl IV, , Il fait rappeler 
les jésuites en France^ déiuolîr la 
pyramide ëleyée sur les ruiues de la 
maison de Jean Ghâtel. Il montre 
beaucoup d'inquiët^de sur les révéla- 
tions <me peut faire Ravaillac y assas- 
sin de Henri IV, et l'exhorte , daas la 
, prison , à ne point accuser les gei^s 
de bien. [ Hist. eçcl. , tom, X , pag. 
164, 17», 178 et 179.] 

9- 

16 ip,. Le père d'AuçiONj, interro- 
gé par te premier président sur la dé- 
position de Ravaillac , qui soutient à 
ce jésuite qu il lui avait, comn^^niqué 
son deii^eia dans Ia coiifession., ré-r 
pond ^ùe u Dieu lui a doan^ le don 
d oYibliance des confessions, »> [lkid«> 
pas- «79] 
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10. 



f66i. Mort Ai pèreFoltèBT, rec- 
teur d«Meu et directeur des ursulmes 
de Màoôfi. Il araît vendu par sur- 
prise y à ces religieuses y uue maison 
appartettamf à la société , pour le prix 
de 80 mille litres messines. Le parle- 
ment de Metz déôlai^ t le contrat nul, 
si mieux n'aiment les jésuites se con- 
tenter de 18 mille liyres messines ^ à 
quoi cette maison est juridiquement 
estimée.» [Morale prat.^ tom. I^pag. 
171.] 

11. 

tdto. Mort du pèreRreci, mis- 
sionnaire à la Chine j d'où il fit chas- 
ser les dominicains queGrégoireXIII 
y avait cUToyés. S'étant rendu ainsi 
maître de la missioti , Il se livra jus- 
qu'à sa mort à une foule d'irtipiétés. ' 
[Tlist. eccl. , tom, XII, pag. a5;i';' 
Rec. des Homm: ill. , pag. ÎÏ78.]. 
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12. 



1714. Les roU de Prusse, de Da- 
nemarck et de Suède apprennent à 
tout l'univers que les jésuites sont 
auteurs des fausses dépositions et faux 
témoigùages qui ont occastoné ia 
seuteuce rendue ^ à Yarsoyie, contre 
leshabitânsde ia ville de Thorn. [Préf. 
du Disc, aux grands de Pologne , 
pag. XXV et suiv.] 

l3. 

1730 Les jésuites d'Urgél , dans la 
Roussillon , font soutenir une ihèsiè 
qui autorise le meurtre dans presque 
tons les cas. [Nouv. ecd.^pag. t6i.] 

14. 

161 1. Mort du père Binet. Ce jé- 
suite prononça Toraison funèbre de 
Henri lY dans la cathédrale deXroyes. 
n Y parla beaucoup de Tainonr, de la 
fidélité et de Tobéissance de la so- 
ciété pour le roi et pour la France^ et, 
pour mieux convaincre ses auditeurs. 



dby Google 



' MAI. 61 

il S ecrîa : « qae la fondre da ciel me 
consnme et me réduise en cendres ^ 
si ce que je dis n est yéritable. n [Dis- 
cours de M. Pith.] 

i5. 

1610. Le père Habdi , préchant à 
Saint - Severln ^ quelques semaines 
ayant 1 assassinat dllenri IV , et fai- 
sant allusion aux grands projets de 
ce prince y dit , que m les rois amas- 
saient de grandes richesses pour se 
rendre redoutables^ mais qnuil ne 
fallait qu un pion pour mater un roi. » 
[Hist. eccL, tom. X, pag. 179.] 

1 735. Les jésuites ne ponvanl ve- 
nir à bout de chasser un solitaire de 
lermitage qu il ayait construit à une 
lieue de Laon^ et qu'il ayait embelli à 
la sueur de son front j rëussbsent dans 
leur projet, en supposant que M. de 
Lafare, éyêque de Laon , le veut pour 
/««. [Nouy. eccl. de 1736, pag. ^7.] 
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17. 

\6o6. Mort <îu père ÔftLAî^ùm , 
historien de la société. Dii'ne trou- 
ve guère, dans se» ouvrages, que 
réloge et la canonisation de ceux de 
ses confrères qui se sont souillés de 
lotts les crimes. [Disc, prélini. de 
iTMsr. des Jés. , pag. cxiij j Mo- 
refi.] 

1578. Les jésttîres sont chassés 
dTAnvers , pour avoir refusé , malgré 
rexemplé que leur en donnait tout le 
clergé, de jurer la pacification de 
Gand , traité par lequel les provinces 
des Pay^-Bas ô^engageaient à 1 oubli 
de tous lenrs griefs , et à s enlr*aîder 
mutuellement potir chasser les Espa- 
gnob du pays. [De Thou, liv. txix,] 

19- 
t6n.Le père Albëric, séduit, 
faut:ëhlèfér delà maison paternelle , 
et donne rhabît de jésuite au fils de 
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Latirechoo , mécUcm du duc da 
Lorraine ^ qui obtient , du parlement 
de Paris 9 un arrêt portant défense 
aux jésuites de faire prononcer ^n- 
cun vœu k c^ noviee. £ M^^p }és» ^ 
pag, 622.] 

50. 

i6i 1, J^ père Fkdjiton iir Dvc » 
repond a larocat général Scrvin , qa\ 
Im propose de souscrire aux quatre 
articles sur rin^iplabilitë dç3 rois e| 
leur indépendance $ur le temporel , 
qa\(^il ne s'en éloigaç pajs , estiin^nt 
que ^ pour cHoses qui concernent la 
police , il faut s^accommoder aux 
temps et aux lieux où Ton a à TJTre.» 
[ Dénonc« Àq la doctr. de3 jésoites ^ 
p. !?l8.] 

21. 

I$i2. J^e père JuçTi^isif déclara 
publiquement que « la puissance «c* 
clésiastique est la seule qui tire im- 
médiatememsa force de Diisui eifue 
touiç ^utire piûs^an^çf! doit hi ofyçk en 
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tout. » [Rec. de piècea, pag. 358. ] 

22. 

i6i3. Le père Duthet , allant 
au Canada ayee d antres jësnites, 
rencontre nn vaisseau anglais qu'il 
attaque 5 il met lui-même le feu à un 
canon ; en criant à Tëquipage : tires ! 
tirez ! mes enfiatns : ce sont des héréd" 
ques ; mais cette ardeur martiale lui 
est funeste ; tué dans le combat , son 
vaisseau est pillé y et ses compagnons 
sont mis à fond de calle. [ Disc, pré- 
lim. de THist des Jés. , pag. lij.] 

i23. 

161 5. Le père Ooilbi, envoyé par 
ses snpériem's en Ecosse , pour y tra- 
mer unie conspiration contre le roi^ 
avait déjà fait quelques recrues, lors- 
quUl est arrêté et condamné à être 
]f>endu. [ Rec. des Mart. y pag. 499-} 

34. 

1616. Le père de Konink, pro- 
fesseur à Louvain j enseigne puUi* 
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Îiement que « tous actes judlciels 
un excommunié non toléré sont 
invalides , et , qu en conséquence y 
Henri III et Henri lY n ont pu gou- 
verner après leur ex.commnnica- , 
tion. » [ Rec. de pièces , pag. 554*] ' 

a5. 

1 61 6. Le père Chbisoel révèle , en 
chaîr^9 un® vision de sainte Thérèse, 
dans laquelle cette sainte vit une âme 
bienheureuse allant au ciel avec d au- 
tres, et qui lui dit : u Un frère de la 
société de Jésus est notre conducteur. 
— Ne vous étonnez pas , répond la 
sainte : ces frères ont le privilège 
qne, lorsque Fun* d*enx est mort, 
Jésus vient au-devant de lui pour le 
recevoir. » [Polit, des Jés., pàg. 84.] 

161 7. Sermon du père Lorin , 
dans lequel il prétend que u Phinées 
a eu le sacerdoce pour avoir tité 2^ni- 
bri et Ghosbi ; saint Pierre, la papau- 
té; pour avoir coupé Toreille à Mal- 
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çbiM } .9t c(tte sailli Igic^ee <i anértié 
4*élre ioAtUpt^ur et chef d^» iVnuiW^., 
poiir 4Toir voulu tuçr ua pi^ur^ bWf^ 
pbém^teur, » [ Recueil de pièoQft^ 
pag. 554, ] 

27. 

1756; Lesjésuitefty condamnés, au 
mois de février par arrêt du couMil y 
à reçtituer aux béritier§ d'^mbrpM 
Çuys I upe somme de 8 miÙipnji , p«^^< 
Tieoneat à empêcher i'e:(^ution de 
cett^ semence, [Suppl, au)^ Çaui^* 
cclèbrcf de» jésuites* ] 

58. 

1740, lies jëfuilea dç la Cpçhj»- 
chine foiit d^nander, par let^r pro-- 
çurenr, à révéque dmUcarnas^^, 
de pen[netU*e la cérémonie et le sacri- 
fice à Maqui (le diable), où tous ceux 
qui y participeui prononcent. à Ija»- 
te voix { il Je (N.,,) promets fidélité h 
mon roi ; et 1 si je venais à le trahir 9 
je veux que Maqui; présent syir cet 
autel, m'étrangle.)) A ce^tedemaude. 
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I9 pr^hl $ écrit : M ce n'esl; pomt ieî 
k compagnie de Jésu^t c'est eelte du. 
diable. » (Lettr. de M. Favre, p. io5 
et suiv. ] 

29. 

i6ai. Le père Tippii]W.i;w dovne 
pabliquement des louanges à la coq- 
duîte des papes Alexandre II y Boni- 
face VIII et Grégoire XIV, à IVgard 
de Tempereur Henri IV et des rois de 
France Pbilippe-4e-Hel et Henri IV, 
[Rec, de pièces, pag, 36a.] 

3o. 

i582. Le père Cotthaji subit le 
supplice auquel ayait été condamné, 
en i58i, le père Campian et deux' 
autres jésuites , conyaincn , comme 
eux , d'avoir conspiré contreElisabeth , 
reine d'Angleterre, [ Rec. des Mart., 
pag. 442.] 

3l. 

i64i. Les jésuites , pour détruire 
la concupiscence , font représenter à 
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Montpellier une tragédie où un ecclé- 
siastique tonsuré , et un autre écolier 
représentant une princesse costumée 
comme à TOpéra , expriment , Tun 
et Tautre, cette passion avec les ter^ 
mes et les gestes les plus forts. [Nouy. 
eccl.,p. 207.] 
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JUIN. 



1. 



1751. Mort du père Gramin, 
rect^ear d^Orl^ans. Ce jésuite pré- 
cBtent à Blois la fête du Sacré-Cœur 
de Jésus y assure le salut à ceux oui 
ont communié ce jour-là dans lé- 
glise des jésuites , et ajoute que 
ceux qui ont porté leurs offrandes à 
d autres autels , ont égorgé le sacré 
cœur de Jésus. [Nouv. eccl. , p. 195.] 



â. 



1743. Les jésuites de Verdun, 
pour.se Tenger des ecclésiastiques de 
cette. TiUcy opposés à leur doctrine y 
font yenir chez eux un écolier de 
si^cond^; quî? s'étant accusé d'ayoir 
lu les Provinciales de Pascal , et la 
Fiedup^fc Girard y ayait été renvoyé 
sans absolution y sur le refus de nom- 
mer celui qui lui^ ayait donné ces 
livres, et rengagent à déclarer quil 
les tient du sieur Lambinet^ vicaire 



dby Google 



70 juui. 

de réglîse de Saint-Pîerre. La pro- 
messe d*ua cai^pii{cat k la cathédrale, 
la menace d'être chassé du collège 
et de ne jamais entrer dans les ordres 
saçrés,nVjaiiipuréi>raoIer, ilsy par^ 
TÎ/çnueat en lui disaal : « Vous éte« 
vu pauvre enfant : toiis 3aTez lîi^ 
qpe tous leç yicaires d« la vilte « ^ 
pripcipl^iiiiSAt cç/ui de SaiÂt'Piern; , 
^nl aes bér«i^ues ; apprenez dop€ 
qn*OA peul i^ attaqn^ par taote» 
«ortes a^ Toif» » et qu îi est par çpn^ 
«ëfluent permis les calomnier* » L e-^ 
coiier , séduit par cette morale, fait 
la dénonciation prescrite^ mais, con- 
fronté au sieur Lambioet , il pâlit y 
pleure , )^t ayoae enfin les maxua^uvr^ 
des jésuites. [Ibid., pag. iSS.j 

3. 

17^3, M. Fathb, dans une, list» 
des hiUè les plus abominables qu'il 
impute aux jésuites 9 et dout il fournit 
U preuve , assure entre, autres que 
» ces pères débitent malipieusop^iil 
que le roi de France est coûsiu d^ 
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grand Titre, quil n a aggrandi se& 
étals que par des pirateries ; qu'il yaut 
mieux faroriser le diable que les 
Français j que le roi de Sardaîgne 
if avait ni foi ni loi, que ses ëta^ dépë* 
rissent à vue d'oeil depuis qu'il a tt- 
«tirpë les collèges de la Midéié ; que 
fcmper cur Charles VI aVait toujourar 
été le protectetu* des hërâiques , et 
que ses filles feraient encore pis ; que 
lèpape Clément Xni était encoi'epln^ 
aveugle d'esprit que de corps, etc., 
elc, » [Lettre xVinr sur la vie de M." 
d'Halicamasse.] 

4. 

t6ft5. Le pire Laymaut décfet^ 
publiquement que q i& moyens dW- 
rêter la cruauté de» «ouverams...., 
c*est qu après les avoir avertis , s'ils 
ne veulent point s'ab^eirîr d'opprimer, 
leurs sujets,' ifs peuvent être privés' 
^e leu»lîefVet de leur' juridiction. »' 
On sait comment ces pères s'y pren- 
nent pour priver uu roi Aè la Juridic- 
tion. [Hec; de pièce^^, pag» 374. J 
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• 5. , 

1697. Mort du père ânchieta^ 
missionnaire an Brésil. Ses confrère» 
prétendent qu il ayait le don de corn- 
mander à la mer, anx bétes et à toute 
la nature, que rien ne lui résistait. Il 
baptisa un jour, ayec quelques gouttes 
de rosée quHl trouya sur la fleur d*un 
chardon , un yieillard idolâtre âgé 
de cent ans, et qui n^ayait jamais com- 
mis de péché mortel. [Hist. des Jés.^ 
lîy. m ; Hommes ill. , pag. 2^7.] 

6. 

i6a5. Deux libelles du père Keller 
sont condamnés par Tassemb)^ du 
clergé , censurés par la Sorbônne et 
brûlés par le bourreau. L^un intitulé : 
Historia polùica, contenait deux 
lettres séditieuses et remplies de ca- 
lomnies contre le roi ; I autre ayait 
pour titre : Admonitio ad Ludoià- 
cum XIII y ex renfermait, sur la dé- 
position et le meurtre 4es rois , les opi* 
nions de la société. J[liec. de pièces , 
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tîes , p» 569 5 Merc. jë«. , pag. 717.] 

., 7- . 
1747* I^ jésuites, de la Flèche ^ 
interrogés poarqaoî plasieura d entre 
eux disent la messe rcipëe au câté et 
en habits galonnés ^ répondent quê- 
tant gouverneurs d'enfans de con^ 
dition 9 il faut les conduire aux pro* 
menades y aux spectacles et dans les 
cercles ; qu un gouverneur , en habit 
de jésuite, y ferait une figure triste et 
indécente y au lieu qu'un cayaliér en- 
tre partout, et' se ironre en état de ne 
j^npais qiùtter sonélèye. [Nouy. eccl. 
de 1749, pag. 116.] 

8. 

161 o. Mort du. père Mariana, avH 
tear du livre de Rege et régis insti-- 
tutioney condamne au feu par. le par- 
lement de Paris', comme renfermant 
des blasphèmes exécrables contre 
H^ri III et les pttiskanc€^ souverain 
nés. [Rec. de pièces; pag; 256; Hist. 
eocKy tom. X ^ pag. 3aa } 
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1736. Mort du père Gauthier , 
recteur ie Vannes, interdît par l'évé- 
qae pourayoir rétracté Tabsolution 
qu'il avait donnée à une demoiselle, - 
et Im avoir défendu la f^ommunion' 
parce qn elle refusait dVtendre sa sou- 
mission aux décisions de Téçlise jus- 
Iu'à la bulle Unigenilus, [Nour. eod. 
e i757,pag. 48-] 

10. 
i^Si. Les )ésiikes ajant introdint' 
le trouble et la confusion dans le mo- 
nastère des' i^lisieuses de Saint-- 
Etienne de Reims, Tarcheréque inter- 
dit la confession aux jésuites , défend 
aux religienses -de les receroir datis 
leur communauté sous aucun pré- 
texte, et rétablit ainsi la paîx« [l^kwTk • 
eecLy pag. i53.] 

11. , 

1697^ I^ perc Stqz aovlie&t pobK-' 
nr ^ment que « cdai qui à oa»mis un ' 
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crime caché , pe\it iç\çr de . TaVoir 
commis en sous-enteodant un crime 
public.» » Enfin y dànsjous les oa« 
qu'il cite, et autres^ dit-il, sènd)lablesy 
« on peut ajouter le^sermenU.., pour- 
va qu on 1 accompagne d'ime faopne 
et convenable éqai vogue, u [Parall.^ 

m. . . i -.- i • 

i6a9. licpère LaaioiuiiaN) cpn£est 
sear'de rémpereur, procure à la so- 
ciété y par cette voie et par d'insignes 
fourberies, plusieurs abbayes et p^çu- 
rés dont il dépouille lés légitimes pqs-^ 
sesseurs. [ Morale pratique 9 tom. | ^ 
pag. i38.] 

i3. 

i63o. Le père Tajubouein appçend 
aux enfans comment ils peuvent dé- 
sirer y sans péché , la mort de leiurs 
parens : u Si vous la desirez, sous 
condition^ kur dît- il, vous lé pouvez 
licitement : car si quelqu'un disait en 
soi-même : Si mon père mpiiririt, ju 
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}Otiirâî6 de son bien,, alors il nie se ré- 
jouit pas dé sa Yiiort, ma» dé sa suc- 
ecêsîon. » [Parall . , pag. 96. J 

' ;..;.•' 14. 

i63i. Mort du père Garasse. Ce 
jésiuite sotitenaît qtie u si un yilla- 
g^i».... ayait la hardiesse de dbnneF 
uo soufflet à un gçi^tilhbmme , Tof- 
fense ne pouvait se réparer c{ue. par 
la mort du crimineL » [Ibid. , p. 1 1 1 .] 

i&Sg. Mort du père Eguia, enroyé 
dlgnace eu France pour y fonder des 
maisons de jésuites. Il ayait obtenu^ 
de Henri 11^ des lettres patentes ppOr 
leur établissement à Paris. Mais la rjé- 
sistance du pariemeint les rendit sans 
effet, et força le Jésuite à retourner 
à Rome, où il mourut chargé de ta 
réprobation de son chef. [Hist. des 
jés., liy. iii^ Homm. iil., pag. loô.] 

16. 
i652. Le père Po2A , ciié à Rome 



dby Google 



JUIN. 77 

pour y rendre compte de sa doctrine 
condamnée par le saint-siége, refuse 
de comparaître, et passe en Espagne, 
dont il brouille le roi ayec le pape. 
[Not. sur la dënonc. de la doctr. des 
)ësaites^ pag. 172.] 

1 667* Wlort dn père Armaga, doc« 
tenr de la soéiété. Ce jésuite soute- 
nait qa*cam homme qui sera dans Fi- 
gnorance de Dieu , né pécbei'^ point 
mortellement, en commettant un ho-^ 
micide encore même qu il croie faire 

un mal 5 que la haine de Dieu, 

comme objet de la volonté, peut être 
méritoire de la vie étemelle. » [Parall, , 
pag. 85 Hist. eccl. , tom . XII, pag. 69.] 

18. . : 

1 63a. Le père Tihin fait imprimer 
ses Commentaires sur VEcriture 
sainte^ où il enseigné qu!«il est per- 
mis à un particulier de tuer un tyran 
en vertu de Tautorité publique. »[Rec. 
de pièces^ pag. 385.] 
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^i633. Le père MoRiLto relève le 
gouT^oear des Iodes de Texi^oiniiiu- 
iiication lancée coaU*e lui par Tar- 
cheréqae deSainte-Foirde-B>agara,ea 
rassurant qae sa société a ce privilège. 
Il enseigne aux Indiens qu il y a deux 
Dieux f un des pauvres > et «a -des ri- 
ches ; que Faroiçvéque sert le pre- 
mier |~ et le gonvernear |e sfKXHid. 
[Morale pratique, tom. Il, pag. 550 

i6iK>* MLort du père Leorangier* 
Il avait été admonesté par le parie* 
ment de ftouen , pour s'être servi de 
termes scandaleuse et séditie^ix dans 
ses sermons à la cathédrale. [MercJ 
je?., pag. 117.] 

2 1. 

1634. Le frère Balthasar des Rois, 

tue en tbgrant délit, commettant un 

nduhère , et reconnu conpable , est ^ 

sur une seconde information faitepar 
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le recteur de Grenade^ justifié de son 
crimei déclare saîot, el le meurtrier, 
condamné par contumace à être pf n- 
cîa.[Moralepratique,tom.I,p»g. a6o.'] 

22. 

1549. Xavier et ses deux coinpa^^ 
gnons y_ missionnaires au Japon , sont 
cbassés des états du roi de Saxuma,qui 
défend à ses sujets d'embrasser la relir 
gion que ces bonzes européens étaient 
Ycnus leur enseigner. Le motif de 
cette exclusion était la tromperie de 
Xavier , qui ayait promis au roi , sans 
mission pour cela , le commerce ex- 
clusif avec les Portugais. [Hist.des 
Jésuites, liv. u.] 

16Ô8. Le père Thomas Gari7£T ,' 
neveu de Henri {Vùy, 3 m^i ) , com- 
plice dans la conspiration des pou- 
dres ^ reparait en Ân^etare deux ans 
après. Il est arrêté et condamné ait 
même supplice que sqn onc(e. £|lçc, 
des Mart. , pag. 496.] 
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1637. L^père Joseph, sacrisuinr 
de TégÛse des jësoUes à Pékin , an 
miliea de laquelle il y a un autel dé- 
dié à Fempereur de la Chine, alla-- 
me , matin et soir , des parfums de- 
Tant le portrait de ce prince , place 
sur cet autel. [ Morale prat. Tom. Il, 
pag. 45.] 

25. 

i658. Le père Ctprien, annoncé 
comme un saint et un prophète par 
les jésuites de Macao , est reconnu 
pour un fourbe et un espion des Hol- 
landais , par Tinquisition de cette 
Tille , qui se contente toutefois de le 
reuToyer. [Ihid. , tom. I, pag. a55.] 

a6. ■ 

' 161 4* Moi*^ <lu père Suarez, au^ 
teur de la Défense de la Foi catholi- 
que et apostolique , etc. , condamnée 
au feu par le parlement.de Paris. Il 
y soutenait qu « un roi , excomma- 
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nie par le pape..... s'il continue à ré- 
gner derient un tyran et , par 

conséquent est tuatle par lepremier 
venu.n [Rec. de pièces, pag. 345.] 

27. 

' I Sgo. Mort du père Ttrius , rec- 
teur de Paris. Ce jésuite avait voulu 
s'opposer à ce que lé légat fit faire la 
visite de sa maison , lors des visites 
domiciliaires faites pour soulager les 
Parisiens qui mouraient de faim pen« 
dant le siège: On y trouva du blé, dû 
biscuit; des viandes salées , pour plu- 
sieurs années. [Journal de Henri iv, 
tom. I, pag. 6a.] 

28. 

iSgS. Arrêt du parlement de Di- 
jon , qui bannit les jésuites de son res- 
sort/ pour les mêmes motifs que les 
parlemens de Paris , de Rouen et de 
Toulouse. (Fqy. 8 janvier, 3 février, 
n I mars et ag décembre) . [ De Tkou^ 
liv. cxn.] 
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1639. Le père Vaillant y publie 
son Traité des Péchés, ians (equel , 
entre autres , ou trouve cette phr^Ofe : 
« Oui f la concupiscence n est mau- 
vaise,, ni d'elle-même y ni en eUe- 
même, et c'est'4à une Térité de foi. a 
l Paidih I pag. iSq*] 

3o. 

1640. Le père Sirhond soutient 
pabliqnement qu u il ne nous est pas 
tant.commandéd aimer Dieu, que dé 
ne pas le haïr» . • que le pmnier cam-^ 
mandçment n oblige à rien ea )pacti-* 
cnlies, etc«. , etc. , etc. » [ Hîst. £c. , 
tom.Xl^ pag. 355.] 
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i64i. Le père FoifsscA, recteur 
de Grenade, fait, en une nuit , creu* 
ser un cs^dsiI et Mtîr un. moulin , qa^un 
notaire, arec plus de yingtténaoina^à 
la dc^TOlion des jésuite^, attestent ayoir 
TU moudre sans contradiction. Les 
habltans , à leur rëyeil , détruisent le 
moulin et comblent le canal. Le réc* 
leur, mimi de son acte , en fait met- 
tre en prison plusieurs qui , contre 
son attente, son^ élargis , tandis qu il 
est lui-même emprisonne et condam- 
né aux dépens. [Morale Pratique y 
tom. I,pag. a4i.] 

2. 

i64i.Les pères Cluniag et Mar- 
sah , le premier prédicateivry et le se- 
cond régent à Ancoulâme , sont con- 
raincusde passer les nnîls à faire de la 
fausse monnaie. [Polil. desiësuites^» 
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3. 

1733. Le père 4e Sulpont prê- 
che à la Flèche, et traite les magis- 
trats da r<^aame et les ministres de 
« partisans ou faateors d'hérësie, qui 
soutiennent ou ménagent une vile 
poignée de prêtres réyoltés, unis à 
déux^ ou 'trois éyêques insensés ou 
ignorans.» [Nouy. Ëccl., pag. 180.] 

. ■ 4. , 

1733. Le père Girabd , connu par 
le scandale de ses liaisons avec la Ca- 
dière j meurt en odeur de sainteté , 
suivant le père Montigni ; et , selon le 
père Colonia, avec son innocence 
baptismale. [Biblioth. Jansén. , pag. 
a35 ; Nouy. Eccl. y pag. 189. ] 

5. 

1728. La congrégation de Xln-^ 
deXj supprime la théologie du père 
Marini y imprimée à Yenise, Il y 
enseignait qu ic un hoom^ accusé en 
justice... peut tuer sott (M^cusatenr ^ 
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ei même son juge. » Ce jésnite , ponr 
prouver qae le nombre, des élns est 
plus grand que celui des rëprouVés , 
citait j jponr exemple , sa socîëté. 
[Just. id. , pag. 353 NouT. eccl. 9 
pag. 176.] 

6. 

' 17^3. Le pèreMERAC est étranglé 
et brûlé à Pékin y pour aroir vouln 
détrôner l'empereur Yumcin , qui 
ne se montrait pas si favorable aux 
jésuites que son père Camhi. Ses con- 
frères sont exilés à Canton. [Anécd: 
de la Chine, tom. V.] • ' 

7- 
i65i. LepèreDEMiNGER', recteur 
de Friboni^ , mande à celai de Saint- 
Morand qu au moyen d*un vase de 
cristal y de la valeur de dix ducats , il 
se rendra Tauditeur de Brissac- fato- 
Table dans l-usurpation du prieuré dti 
dît Saint* Morand. [Morale prat:^ 
4010. 1, pag. 135.] .. r ; 
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8. 

170s. Le père Matin soutient , a 
Louyaia , que « U crainte de T^ifer 
peal par elle-même bannir toute yo- 
tonte , même intérieare ^ de pécbef 
mortellement. » [Parall. , pag. 540 

9. 

1696. LepèreSLAUOHTEB soutient, 
à Liège , comme « une vérité încoa-^ 
testaUe qu'il n est pas nécesMatre 
d ai^HMTler au sacrement de pénitence 
cette contrition parfaite qui renferme 
un amour de Dieu par desnis toutes 
choses.... Fattrition même, connue 
pour telle, suffit./., et la doOtrine))ui 
assure qu%Uc est stiffifiante; uâeiiio- 
rak-eertaiae.»[ParftU. ypag. Si/] • 

10. 

i6g6. Le père deMsTSR soutient^ 
àLouyaÎAy une thèse où il arance 
que « la contrition imparfaite, coa« 
çue par la seule crainte de Fesser 
peut exclure positivement toute yo- 
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lonté de péch^. [Ibid. , pag. 33. ] 

. i756f te père Fai:$L40 pr^he 
sur la grâce , à Brest ,«t dit ; «L'hom-» 
me est maître de son sort ; la grâce 
est toujours prête k seconder ses dé- 
sins I pour être saovë, il Ha qa*à le 
Yooloir : car Dieu... sVcommodeà 
ses îiicIlQatioiis.)i[;pfouy. eccl. de 1757 , 
P*«940 

]64a. Les ouvrages du père Bauni 
sont condamnés i Mantes , par Tas- 
seipUée du clergé ; à Bordeaux , par 
Tarcherêque, et k Paris , par la 8or«« 
bonne* On y trouve 4)ette phrase sur 
la charité : « On, pefit vouloir du na) 
à #011 prochain , ipmnà on y est pons^. 
se par quelque bon mo^if , » [Rec. de 
pièces, pag. 386.] • 

i3. - • • 

1^65. LepèreVANDER WoESTiHE 
•oatient, |i Couvain, que « lapfaintcf 
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senrile est bonne, et qa elle peut ar- 
rêter f non-seniement la main , mais 
encore la yolontë, d'où il sait que 
le dësir du crime n^esi point on pé- 
ché.» [Parall. , pag. 54.]* 

14. 

1643. Les pères de Septmaisoks 
et Rabardeau ealômnîent la con- 
dutle de Saînt-Cyran j dans des li- 
belles f pour le rendre suspect à la 
princesse De Guëménée. [Hist. eccL, 
tom. XII, pag. 10.] 

l5. < , 

* 243. Le père Cassiaita et ises 
confrères sont tous cbassés de File de 
Malte,. pour avoir accaparé des \Aé» 
pepdant la famine > et ^ trompé le 
grànd-maitre en lui demandant des 
secours comme s'ils eussent eux^mé* 
mes été sans pain. [Morale prat. , 
tom. I, pag. 211.] 

16. 
1644* Le père Maruoi. , cotisuké 
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sur- ^n partage d^arô, . 9U .sujet 4es 
contributions demai^dlées, par. leroi 
d'Espagne , à la TÎUe de Grenade , 
répond aux nns et aux antre» qa îla 
pécheraient mortdlement en payant 
ces contributions. On lai demande 
son aris par écriti II s y reAise, parce 
que (( ce n'est point Fusage de la so^ 
ciété de signer des ayis qui ne sont 
point agréables aux rois et aux prin- 
ces.» [Ibid. , pag. aie] 

17- • ■ 
i644- ^ père EsGOBAR pabUe sa 
Théologie morale, oh se trouvent ras- 
semblées toutes les opinions relâ- 
chées de ses confrères. Il se demande 
entre autres , « si celui qui est pros- 
crit par le pape, peut être tué par 
toute la terre / — Oui , répond-il , 
parce que Ja juridiction du pape 
s étend par toute la terre. » [Rec. de 
pièces 9 pag. 3^0 et 3g3.] 

l8. 
. i644* 1^ père Gaussin publie son 
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Afokfgi^j où y ptriattt de k doefriape 
At père Héreaa y q«t pennet les ho<^ 
micides , les ayortemeiis y les joiear-# 
1res des rois 9 eic. , eto. y YAèaae ce 
jësoite de « n'avoir pas considërë»..: 
^'U j a des disputes qui ser«^ent foon^ 
nés en Italie et en Espagi^e , qui pren- 
nent un tout autre visAge en France.» 
[l^ot. snr la dënonc. , pag. s 18.] 

1645. Le père d'AviLEZ, provin- 
cial d'Andalonslé ^ et le recteur de 
SériUe, font perdre aux créanciers 
de oe collège plus de deux millions. 
On trouvé, dans lexamen de leurs 
livres, que, depuis trenus-neuf ans, 
ils donnaient , par forme d'anmÀney 
3oo dncats par an , au lif u de 5,5oo 
ducats que leur dotation les oUigeaii 
k donner aux pauvres. [Morale prat. , 
lom. I, pag. 188.] 

20. 

1645. Le père DiCASTiLLE donne 
publiquement des préceptes de rë-* 
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yoh». «La guerre ,j4it-4 9 est d4fe«H 
siye... lorsqu'on rentrepr^nd poiv ]a 
défense de la yîe.^. ou des biens ; il 
est permis 9 à qni que ce soit y de Ten- 
U*epreitdre...a anlorité pritée»A[Aec. 
de pièces, pag.Sgi,] . 

21. 

i656. Mort do père Pibot , a«- 
tenr d'une Apologie condamné^4>ar 
Alexandre VU, où, pariant de ceui^ 
de sa société qoi ont écrit contre Tau- 
torîté ou la Tie des rois , il dit aue y 
m dès là qu une opinion est prpbai^e , 
elle est si assurée qu pn ne court point 
riaque de se damner en la suiyant.» 
£lbid. , pag. 398.] 

. i645« Le père SÈaviv pobUe un 
libelle intitulé : Sommaire .de kk 
TlUologie de l'abbê de Sainl-Çyran 
Ht de M. Arnaud, Il y prétend que 
t( r^Hse est attaquée au cœur; et 

3u il faut joindre Tépée royale à celle 
ed'égUse. pour çi:termîner ce nioiis*^ 
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tre de nos jours. » [Hbt. ceci. , tomV 
Xn, pag i3.] 

1710. Le père RAYi sontlent, à 
Anyers , que u rattrition conçue par 
la seule crainte de Tenfer y sans au- 
cun yéritable amour formel et expli- 
cite de Dieu, suffit pour obtenir la 
justiAcation dans te sacrement.» [Pa- 
, rail., pag. Sa.] 

1646. Le père ÂyENDAmrs prêche 
et s^ répand en inTCctires contre In- 
nocent X y qui 9 pour remédier aux 
abus de la société , ayait publié une 
bulle à laquelle lès jésuites étaient te- 
nus de se soumettre ipso facto , sous 
peine d^excommunication. [Not. sur 
la dénonc. , pag. 171.] 

25. 

1 58g. Le maréchal Ae Matignon y 
gouTcrneur de Guyenne, après ayoir 
dissipé la sédition de Bordeaux , fait 
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peQdre.deox de» rdielies qaî dëcott<- 
Treal que la conjuration avait été 
ourdie par les jésuites; qnon était 
convenu d'envabir là maison du ma- 
réchal, de le poignarder, et d*eipo* 
ser son cadavre aux-yeux du public^ 
pôlir forcer la garnison du château 
à se rendre, etc. Le maréchal, pour 
nejpas déshonorer le clergé, en pu- 
nissant de la corde des ecclésiasti- 
ques , se contente de chasser les jé- 
suites de Bordeaux. [De Thou, liv. 
vie] 

26. 

1648. Les pères ScHiLDEA etHuM»^ 
BEAT DE Precipian Soutiennent , < à 
liOuvain , qu «on accoinpiit le corn- 
mandement de Jésos^Christ par une 
communion sacrilège , aussi Ûen que 
par un baptême sacrilège.:» [Parau. > 
pag.65.] 

1648. Le père Gastillon est in- 
terdit par Tarchevéque de Paris, pout 
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le scandale de tes iotrigoes. [Hiat. 
eccl. y tom. XII ^ pa{^« 4^6.} 

i6ii. Mort y aa Pérou, du père 
PinifAy ohaaaëymiSSS^deSaragosae, 
avec ses tonStère$ j ponr aroir asur- 
pé Ica Jbîeiia de set roiskiai et braré 
les censures du grand- vicaîre de 
cette TÎUe. [Hist. des Jës. , Ut. m ; 
Hommes îU. , pag. agi*] 

29. 

1 566. La Sorbonoe censure , et le 

Sriement de Paris fait brûler un Kvre 
père McnrA , confesseur à la cour 
d'Espagne, oh ce {ësuiie autorise a le 
vol, l'bomtcide , la simonie^ rusore^ 
la calomnie, Tincesle, la sodoDoôey 
le régicide , etc. , etc. n Ce liTre aTatt 
pour dtre : Ame Dœus Guimeneus. 
[Hist. eccl. , tom. X , pag. 46^] 

So. 

1745' I^e conseil souTerain de 
Brabant, dominé par les jésuites, 
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donne gain de cause an père Jans- 
SENS , confesseur à Bruxelles , au- 
quel la dame Justidayisy'sa pénitente, 
épouse du sieur Rombaud deViane , 
réclamait tm dépôt «titheiitiqaeMent 
constatée de 63o mille livres. Lesiem* 
Tiane «st eotidanitté aux dépens. 
[Ouse^cét. da^Jés.y P&g- 169.]' 

i556. Mort dlGNACB i»e Lotola , 
fondateur de la sootëtë de Jésus , et 
^ui avait mérité de fétre. dit un de 
ses, disciples^ <i parce qu ilatiail eu 
rintention de tuer un mahom^tam » 
[Hist. dies Jés. , liy, i , il et m j Hom-^ 
mes ill. , pag. i •] 
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1. 

1757. Les pères JFabri et Mon- 
GLAR fom soutenir 9 à' Marseille , des 
thèses où Ton jastifie la doctrine de 
la société sur Future y la simonie, etc. 
M. Dubelloj, éyéqne de cette Titte, 
est obligé de prendre des mesures 
sérères pour .faire cesser ce scandale, 
que les jésuites tronyaient chaque joor 
moyen de renouyeler, en éludant les 
j défenses du prélat. [Nony. eccl., pag. 
ao5.] 



1649* ^ P^i*^ Albt accuse M. 
Pnys y curé de Saînt-Nizier , à Ljcn, 
de s'être rendu u scandaleux par ses 
galanteries, d*étre suspect d'impiété, 
enfin digne du feu , » parce que ce 
curé ayaît traduit en français le liyre 
d\m capucin, sur les deyoirs des 
chrétiens à leurs paroisses, contre 
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ceux qaî les en dëtoarnent. [Pascal y 
xVe lettre prov.] 

3. 

i65o. Le père S^ctiN, recteur 
de Gaud y le père de Bye et un autre 
jésuite donnent à maître Hîppoljte 
Braëm , licencié en droit y un passe- 
port, par lequel, moyennant aoo 
mille florins , ils le mettent sous la 
protection de leur société y lui pro- 
mettent de le défendre contre les 
puissances infernales , et de le faire 
présenter y après la mort, au chef des 
ap6tres , par leur fondateur Ignaee. 
[Ârchiyes de Flandre.] • 

■4.. , 

1 728. Le pape Benoit XIII, n*ajant 
aucun égard aux justes réclamations 
des autorités du canton de Lucerne, 
qui voulaient s'opposer aux usurpa- 
tions du clersé , le magistrat de Lu- 
cerne chasse les jésuites de cette rille 
et. ferme leur collège. [Hist. des Par- 
pes , tom. V , ^pag. 556.] 
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5. 



i65i, Le père Nouet , recteur 
d'Alençon, persécute M. Lenoîr^ qui 
avait moatré de Toppôsition à la mora- 
le relâchée dei jésniteg. En i045 ', il 
avait parlé avec si peu de respect des 
évéques approbateurs du livre de la 
fréquenie communion que lass^Moci*- 
blée du clergé Tobligea à en demai»- 
der pardon k genoux , et à rétracta!', 
eil chaire, les excès auxquels il .^é^ 
tait laissé entraîner. [Hist. du Janséti., 
tom. I , pag. 4o6 à 4Si 

6. 

1 562. Arrêt du parlement de Paris, 
cjui , jugeant lappei comme d'abus , 
interjeté' par le proc«rear-général , 
des bulks , brefs , constitations et au- 
tres régleroens de la sociéié se di^- 
sont de Jésus , £iit défense aux* sot*- 
disant jésuites 9 el à tous aiitres de 
porter l'habit dé la société y de" vivre 
sous lobéisèàtice au générai, elattx 
constitutions de ladite sociéié , et dW 
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trei^îr aueine corrcspondatice ii-^ 
recte ou indirecte avec le général et 
les snpérleurs de celte société , ou aq- 
trea par eux préposés 5 enjoint aux 
soî-aisant jésuites de vider les mai-^ 
sons de ladite société^ knrfait dé- 
tense de vivre en commiin , eiCv. etc. 
[Arrêt delà conr>de parlem.] 

. 7- , . 
^ i65!2,.I^ père Labbx, convaincu 
d^QYQpr cité, eomme de Saint-rAugus* 
*^^ A 4^. P^s^gcsi qui , n'en sont pas , 
et d avoir falsifié Jansénius, se justi- 
fie en disant qu'uU a écrit à la façon 
des poètes.» [Hist. des Jan^n, y^loin. 
H f ?««• 79] 

8. 



i£5a. Le. père Bv§smbavm 
tient publiquement que « tontes sortes 
de personnes ont un . pleip^-pouvoir 
de se défendre par toutes les voies 

fïossiWes 5 de tuer qui que oe «oit, 
ôrsqn on peut en appréhender datert, 
loMidaasjsefif Iiieq|S,.sfMiJioniirar ou 
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sa Vie. » [Rec. dô pièces y pag. 39!» J 

9- 

I7a9. Mort du pèreDEQUET , pro- 
cureur du noviciat des jésuites à Pa- 
ris. Il s*ëtait îb\ï faire une donation 
de tous les tableaux d'un de ses péni- 
tens nommé Tardif, ^ en enleva cent 
un du vivant du donateur. Mais, à la 
mort de celui-ci ; les héritiers firent 
un procès aux jésuites qui furent 
condamnés à la restitution et aux dé- 
pens.' [Nouv. eccl., pag. ^36.] 

10.. 

i654« Le père Pinthersaî; affir- 
me publiquement que « la doctrine qui 
enseigne qu il n'est pas tant commandé 
d aimer Dieu que de ne pas le haïr est 
une sainte doctrine, et qa il n\ip)»ar- 
tlent qu aux impies de la combattre. ». 
[Parall.^pag. 4».] 

11. 

. i656. Le père Mascarenhas fait 
imprimer wk ouvrage dédié à la sainte 
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Vierge ^elqnî contieni une foide de 
maximes seditîeiises , immorales et 
obscènest II y déclare qn^il n^epseigne 
one ce qaUl a appris d'elle^ comme 
ue sa maltresse , et qu'elle lai a ins- 
pira de le conmoser. [Théol. morale 
des jës.^pag. Doa.] ' ' : 

1 589, Les Hongrois et les . Transyl- 
yains ne ponyant pins, supporter les 
violences des jësnites qui foulaient 
aux pieds ce qui leur restait de li- 
berté, et quHIs soupçonnaient de. Vou- 
loir établir Tinquisition, à la fayear et 
par Faulorité du souverain que les 
pères avaient séduit , recourent au 
dernier remède : ils chassent les jé*< 
suites. [Préf. de THist. des trouUes 
de Hongrie.] 

1 7S16. Les reltcieuses Franciscaines 
de Barleta j dans la Fouille, piquée» de 
l'ingratitude dqs jésuites^ les chassent 
elles-mêmes du collège queces^pè- 
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v» arment bâ tî «ttr An <«fT«a 911 «Uoi 
laurA/nûcm al)aiidoAoé» Le turdînal 
LeftCMrt «jtm wmàxk compte de «c^liç 
•fiakiiaujMKpe, o^luir-QÎ mi rii begA^ 
ceapf et ail quCùl 4Uiit bi«ii ««viirç- 
aani que ck limplfl» fiUai €iia»eot e« 
k hardiesse de cboMor )«• jésaîies de 
ches elles pendant (|Qe les héréli4|i|esy 
les Godia, les Tores et les Tariares , • 
oVnmfftt janiaîa ^ Tcntrai^reodre. » 

>4. . 

16a t ..Le père BfiacBiiAii mearlim 
aitâprèt aroir «ottiorit et signé de 9»n 
•aog «a Tœa par te«|iiel il a'^i^ à 
défoBdee ÏJuimaouU^ Cona^ti^n^ -et 
4éclanB ^ avant de mourir, qu «il n a 
|a|àaîs ofiensé Dieu p pas viàa>e Yé- 
niellement. j» [Hommes iU,> pag« 37 1 ,] 

. iGSg. Le père BAisorse iHal à la 
lièta de. pr Rendus soliiatrist de Par'» , 
asseoifli.à dea funatiqnes conmis sons 
le nom d ermites de Gaeo 9 qui av 
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sortir 4e la sainte table parcoiireiii 

les rues Cfn criant que ce le monde 

' périra bientôt si Von n'extermine pas 

le» jansénistes.» [Hist. eccL^tom. [XI, 

16. 

i<36o. Le père Galucimél tr/iUe en 
ebaiiie le paiement et l'umyeraité de 
3oivdeattx d'ennemis del'Ëglise^ parce 
qu'ils avaient appronvé les Profdn-- 
ciaies de Pascal , et les menace d'ccap- 
prendre à leurs* dépens que les jé- 
suites sont pour punir oeux cuti ont 
ia témérité de>donner la moindne at- 
teinte à k foi de lïglise. » [Hist.. du 
iansén. , tem. II ,pag. 459.3 

i66i^ Le père de RHpmez sou*- 
tient que « si quelqu'un commet un 
adultère ou homicide , en faisant 
même réflexion sur la malice ou 
t;fiè?6té de ces actions, mais «eule- 
ment d^une mAoiére imparfaite , il 
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ne fait qu'on pédié vëoiel. » [Parall^ 
pag. a6.] 

i665. Le père Fe&rier, média- 
teur dans le projet d'accommode- 
ment entre les augnstins et les jé- 
suites , oblige y par sa mauvaise foi , 
- réyéaue de Gommiuges à abandon- 
ner la négociation. [ Hist. eccl. f 
tom. XI, pag. aô8.] 

»9- 
i663. Le père Trioault , auto- 
risé par le pape k faire traduire, par 
ses confrères, l'Ecriture-Sainte en 
langue chinoise , assemble le sanhé- 
drin d'Asie , qui décide que « Pen- 
treprise est longue , difficile , péril- 
leuse et peu nécessaire, n [Morale 
pratique, tom. II , pag. 354*] 

20. 

i665. Les pères Schall , Marti- 
Nius et FiGtJERo subjuguent telle- 
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inent l'empereur de la Chine ^ qu'ils 
sont créés mandarins du premier or- 
dre. Le père Scball est principale-, 
ment anobli însqu^à son trisaïenl. 
[Ibid,,pag. 388.] 

ai. 

1668. LepèreFcTClTiyperséciiiteur 
des missionnaires de la Cocidnchine^ 
$e répand en injures contre Téréque 
de Bérîdie , et le sieur Hainguès , qu'il 
traite d'usurpateurs, d'hypocrites, etc. , 
parce qu'il, n'ayait pu réus^r à liyrei*, 
Hainguès k l'iilquîsttion de Goa. [Ib. ^ 
tom. III , pag, 447.] 

22. 

* 

1671. Mort du père Lemoine / 
auteur de la Dévotiou aisée , ouyrage 
dans lequel il enseigne qu'idl y/ a 
une dévotion pour les dames , in- 
connue du commun des chrétiens...; 
que le chemin du ciel est jonché de 
roses et bordé d<^'/âsmin...; qu'il peut 
être permis aux ^mes et item'oisetles 
de se parer et d'avoir des amans , 
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poQrva quelleft aieoi «me mmtioim 
pr^ble qu'elles ne 8iiecQ«iberoiit 
point^ an qae leur fnute'pourna.se ré- 
pwrer. [ PcdiU dw Jés. , pag. 18 1 ^ 
Parall. , pag. ao5.] 

1^56. LepèreMAXQSi, prof^neur 
de Uiëclpgie à Rouen, aH eeuftamné, 
par «fpft do parlement de cette i^Ue» 
à 4i% Uvres d amende 9 à uu baiui»i90- 
mem de neuf ans bora de la proyinee^ 
et «ea oahiert aont brftWa par la mm 
du bourreau 9 pour avoir aitaqné In 
doctrine du clergé de Fraoee, d€^ 
1683 f sur les libertés de rëgltse gal- 
licane, doctrine qui ^ selon lui, ne 
doit son origine quà des tejnpa de 
trwbks et d*orage9^ Il n-alla cepen* 
dant pas jnsqu a en traiter les auteuiH 
iTespriU brçudUons* []Nout. Eccl. de 
1 757 ; arrêt du parlement. ] 

:/ . M. 

. ]668v Le père Bouhocb^ foMi^ 
pbftîenrs libelles eontre les 6olHaipfS& 
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àe Portf-Rojal > ^i liai prouvent q«e 
Ynn de ces pamphlets y contîetit , ée 
compte fait, cent vingt calomnies. 
[ Hist. Eccl. , tom. XII , pag. 32i .] 

25. 
,1670- ho père FAJmiyifek repaw 
vaitreaoa Apologie morale de la s^ 
oUiéy ocmdamnée pan pl«»fetirs:pape9. 
La conv de Rome le. condamne de 
nonyeaa, quoique fevétoe de Tappro- 
batioD.dm proyinoîal^ et de iMuf 
diéoiogiens^ [ Déacmo. k d^etr^ d^ 
îëa.,pgig, 174.]. 

.26. ^ 
i&ii. Mort dtt.pcre Coiawii», 
dont les sermons faisaient gmttdbvuit 
à Padoue et à Vepi^e. Ignace qui ëtàît 
à Rome, et qui allait dire la messe 
pour le malade^ s'arréte.sur le pont 
de Sixte, et dit à ton eompagtoo»':. 
-&eioiiraoii» 1 Cordais eM tr^patt^ 2 et 
éonâaapire le Fèvre:, ^u'm.tf^t 
pmoniiage a ▼« lei angeg empéitdr 
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son âme au cid. [ Hoiames illustres , 
pag.eS.] 

27. 

iSgo. Sixte -Quint ayant dressé 
uue bulle y pour forcer la société dl- 
guaoe à quitter le nom de jésuites ^ et 
il prendre celui à^ignaciens, ceax-eî 
instituent des litanies j dans tout Tor- 
• dre, pour demander à Dieu des se- 
cours contre le pape. Ces litanies y au 
rapport du jésuite François SuarcE, 
eurent tant d^efifets , que le pape en 
mourut le 27 août. En mourant il 
accusa les jésuites de rayoir empoison- 
né. [ Théoph. Eug. aux pieds du 
pape j pag. 75 j yie de Sixte - Quint ^ 
jpar LsTi, ] 

28. 

1667. Mort du père Maihbourg. 
Ce jésuite fut flétri par sentence de 
lofficialtté de Paris , qui lobligea de 
faire , en chaire, amende honorable , 
de la manière injurieuse dont il ayaît 
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parlé des curés de Paris. [ Htst. £c. , 
tom.XII, pag. &$5.] 

1675. LepèreAcosTA s'oppose à' 
rexéctttion des buUes de Giémeot IX 
et de Clément X, qui, pour mettre 
lia aux îotrîgues des jé«aites , ayaient 
établi des vicaires apostoliques à Ik 
Chine. Le pêne Agosta idéclare , ea 
outre, qtt k< ils ^ont résolus à ne reee-* 
Toir aucuae bulle des missiokuiaircs 
français.» [ Morale prat. j tom. III, 
pag. 455. ] 

3o. 

1677. Le père Aitdrt, soutient 
pablîquemcnt que « le péché d*un 
homicide grief queFon commet avec 
attention à la raisao^ sans connaître 
que ce soit nue offense de Dieu , n est 
point incompatible avec mi acte par* 
fait d'amour de Dieu : donc ce n'est 
point un péché mortel. » [ Hexapl. , 
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5l. 

1O79. Le père La Chaise, cou- 
fesséar de LoaUXIY, sollicite aae 
lettre de cachet , auprès de son royal 
pëoîteiit, contre Pelletier Destouchesy 
qn il savait avoir remis quelqo'argent 
à Tévêque de Pamiers , Caulet , ré- 
dait à la misère par ia saisie de son 
temporel, au sujet de la régale. « ^on, 
lui répond ce prince , il ne seraps 
dit que j soos mon règne , qaelqu on 
ait été puni pour avoir fait Taumone.» 
[Hist.Ëccl., tom. X, pag. 43a.] 
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i68i.^ Le père Preston enseigne 
qu'avec Tignorance , on est dans l'im- 
puissance de pécher. « Oui , dit-il, 
pouryu que Ton n'ait aucune connais- 
sance de la Divinité, il sera impossi- 
ble que l'on pèche. » [ Paraît. , 
pag. 8.] 



^ i68a; Le père Besghefbr ^ supé- 
rieur des jésuites au Canada, est cou- 
vert de confusion par un sauvage 
qui, parlant au nom des nations iro- 
quoises, à M. de la Barre, gouver- 
neur, lui déclare qu'a elles ne veu- 
lent plus chez elles des jésuites , 
parce que ces grandes jaquettes n'y 
Tiendraient point s'il n'y avait chez 
elles ni femmes , ni castors. » 
[ Disc, prélim. de l'Hist. des Jes. , 
pag. Ivij.] 



dby Google 



lia SEPTEMBRE. 

3. 

i685. Le père Obtega, excom- 
mimié par Farchevéqae de Marseille, 
pour atoir refusé d'obéir à une sen- 
tence qui le condamnait à rendre 
eompte d'une tutelle considérable dont 
il s'était chargé, ti*ouve moyen de faire 
chasser et bannir ce prélat , et se fait 
releverdesodexcommuilication. [Mo- 
rale prat.^ tom. III, pag. a5i .] 

4- 

1684. LepèreLfessEAuavaiiceria- 
bHtfùement qn' « on n'est point obtîgé 
d*auner Dieu, ni les jours de fôtes, ni 
à Tarticle de la mort... Que tes fem* 
mes ne pèchent point mortellement 
lorsqu elles s'habillent avec immodes- 
tie, n [ParalL, pag. 5i et 200.] 

5. 

f 68S. Le père GtnLtoRÊ , Tun des 
premiers apôtres duQuiëtismè, tombe 
dans les excès les plus scandaleux dfe 
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ladebftti.dhe.[Hist. eecléB.^Com.XIII, 
p. Sog.] 

6. 

1734. Le pèreGoiENYATix , pour 
acquérir le droit de haute justice aux 
jësuiies de Muoeau y &it coDstrutre 
une prîsoti dans 1 enceinte de leur 
prieuré, et 7. fait ensuite lever une po- 
tence, à la construction de laquelle il 
emploie Philippe et Thomas Signorel , 
frères f qu il y uiit pendre ensuite sans 
forme de procès. Leur mémoire fut 
réhabilitée par arrêt de la cour sou- 
veraîne de Bouillon , qui ordonna en 
outre la destraction de la prison et de 
lav potence. [Nouv. ceci, de 1756, 
pag- 69-3 

7- ' 
1687. Le père Musnier soutient, à 
Dijon, que, « pour pécher théologi- 
quement^ il faut actudiement penser 
à Dieu^ qu autrement, c'est à la yé* 
rite un péché philosophique contraire 
à la raison , mais non pas théologi- 
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que, nî offensant Dieu. [Annal, hîâtor . ^ 

8. 

1715. Le père LetELLIER entre- 
prend^ en 1689, de répondre aux 
deux premiers yoiumes de la Morale 
pratique. Son ouvrage est décrié par- 
tout, et censuré à Rome. La sincé^ 
rite de la bouche et du cœur, regar- 
dée^, par ce jésuite, comme le plus 
grand des vices ^ le met en crédit dans 
la société qui, en 1 709, te donne pour 
confesseur au roi , en remplacement 
du père La Chaise. Il se sert de son 
influence pour obtenir la bulle, de ce 
jour, si favorable aux jésuites, donnée 
par ClémentXL [Hist. eccl. , tom. XII, 
pag. 264 7 Not. sur les sacr. ^ pag. 
465.] 



1688. Le père PuGEAN avance, à 
Clermont, en Auvergne, que « le pé- 
ché philosophique (la Sodomie si com- 
mune parmi les jésuites) même grief^ 
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commis sans advertance à Diea, ne 
mérite point la peine éternelle, n [An- 
nal, histor.^ p. t249«] 

10. 

1 689. Les pères Blondel et Eber- 
SON prouvent Timpossibilîté de pé- 
cher^ en soutenant ^ à Liège , qa « il 
est nécessaire y pour pécher, d'avoir 
quelque connaissance de la nature de 
Dieu. » [Parall., pag. 8.] 

11. 

1691. Les pères Darei. et Seinner 
professent d*nne manière plus posi- 
tive encore^ la même doctrine que les 
précédens. [Ibid.^p. ^24*] 

12. 

1691. Le père Vaudripont s'im- 
mortalise dans sa société, par les insi- 
gnes fourberies qui rendent ses con- 
frères maîtres de l'université de Douai. 
Ceux-ci y ajoutent, de leur part, des let- 
tres de cachets contre ceux qui leur 
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semi opposes. [HIst. ecd.^ lom. XHI^ 
pag. 578.3 

1693. Le père de Maes décide, à 
ILidfiTaiii, ifa « il ne huït m infuser, ni 
différer Vabsolutioii à nn pécheur 
qui. . . ne yent pas quitter Toccasion du 
péché mortel, n [ParalL, pag. 79.] 

14. 

1693. Les pères Sabran et Sté- 
PHANi, soatenns dSiia régiment luthé- 
rien, ehâs^m, du séminaire de Lîége, 
les ecdéstastiques qui le dirigeaient, 
se- rendent maîtres de leur nkaison et 
3 y établissent, îHist. eccl., tom, XIII, 
pag.4360 . 

i5. 

1695. Le père Karascouet ensei* 
gne, à Gaen , tpk u il n est pmnt évi- 
dent que la religion catholique soit la 
vraie retigîon.^..^ Connaissez - vous , 
dit^-ii, assez tous les pays. . . . pour sa- 
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toîr qne la rdigion catholionè est la 
rdigioa tériul^? » [Pref. des Mœ., 
pag.v}.] 

1697. ^ P^^ Glethliê» coiifes- 
sear de Tëlectear de Cologne, prince- 
éréqne de Liège , aBase de la con- 
fiance de ce prélat> en donnant , sous 
éon nom, des mandemens remplis de 
calomnies, L'évéque y informe de ces 
mandfenyred^ dësayoue son confesseur, 
qui apostasie quelque temps après. 
[Hist. eccl., tom. Xjll, pag. 437.] 

' ' 17. 
1699. Le père Taghard, supérieur 
déPondich^i, fait excommunier , par 
rëvêque de Meliapour^ son èonfrère, 
le père Esprit de Tours, supérieur d^s 
capucins, qui voulait faire usage du 
rescril dé la Propagande , ponant le 
rétablissement des capucins -dans la 
cuté des Malal>arës , que les jésuites 
leur àyaient enlevée y et dit ianx In- 
diens que, « quand le pape viendrait à 
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Pondkshért pour y faire observer ses 
décrets, il encoairait rexcommunica- 
tion. [Hist. eccl., lom. XII, p. a42.] 

18; 
1699. Le père Bonanni publie son 
livre des Médailles ; il y cite avec af- 
fectation l'acte de Sixte-Quint contre 
Henri IV et le prince de Çondé , ainsi 
que les monitoires envoyés en France 
par Grégoire XIV, et le bref de Clé-, 
ment VIII , où ce papetraite Henri 
IV de tyran. [Rec. de pièces, p. 4oo.] 

19. 

1592. Les jésuites sont chassés du 
Japon par Temperenr, qui avait dé- 
couvert trop tard leur fourberie en- 
vers le roi d'Arima , leur bienfaiteur. 
Ils avaient, par leurs menées, noirci 
ce dernier aux yeux de l'empereur , 
qui lui avait fait couper la tête ainsi 
qn àsonministre. L'éditq^i les cbasse 
est conçu dans les termes les plus in- 
famans pour leur conduite. [Morale 
prat. , tom. P', pag. ai5 à 217.] 
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20. 

1700. Les pères Leconte et Ga- 
BIEN publient ua oayrage dans lequel 
ils représentent les Chinois comme 
un peuple chez lequel le culte du vrai 
Dieu s*est conservé plus de deux mille 
ans , etc. , etc. Ol ouvrage est cen- 
suré par la Sorbonne. [Hist. ecclés., 
tom. XII, pag. 661 ', Hexapl. ,. pag. 
117.] 

21. 

1701. L'évêque de Saint-Thomé, 
jésuite, porte procëssiounellement à 
Pondichéri^ un morceau de Thabit 
de saint François-Xavier , placé dans 
un ostensoir, devantlequel il fait pros- 
terner le peuple. [Norb., part. V% 
liv. l",pag.64.3 

22. 

1703. L'évéqne d'Arras censure la 
Théologie morale du père Gobât ,dans 
laquelle se trouvent trente-deux pro- 
posiUons subversives de toute morale. 
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[Hîsl. eccl. , tom. XII ^ pag. 191 •] 

23- 

iSgo. Mort da père Bobadi£La, 
qui f en 1 547 f ^^^^ aumônier des 
trcMipes du pape, auxiliaires de celles 
de l'empereur. Son ardeur guerrière 
lui fît courir plus d*un danger , mais 
ses intrigues le firentcbasser avec mé- 
{>ri8 de ses fonctions 4 aumâoîer , et 
successiyement de plusieurs ailles où 
il alla prêcher. [Hist. des jés. , Ut. n; 
Homm. ill. , pag. 58. ] 

1 704. LepèreBoNCJCci soutient pu- 
bliquement que « rincontinenoe se^ 
crête n'est pas une chose mauvaise 
par elle-même y en tant qu'on n'a 
pas formellement Tiaientioii de corn* 
mettre un péché , et ainsi , ajoutent- 
il , de plusieurs Impudicités de cette 
nature. » [Parall. , pag. 16. J 

a5- 
174». Mortdu pcre Ferrano. Ce 
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yésmie avait fait faire plosienrs teste* 
mens à une de ses pénitentes , conte«- 
nant^entre autres dispositions, ieprojet 
d'une mis^oatousles trois ans à ^ïart, 
Â la mort de cette femme, le père rec- 
teur et le père Fefrand mettent son hé- 
ntière bors de sa maison, et enlèrent 
une grande partie de ses effets et de ses 
titres. Les tribunaux sont saisis , les 
testamens déclarés nuls , et les jé«ii<- 
tes condamnés à des dommages-inte- 
^ôu. [ Proc*. cont. les jés. , pag. 

«7] 

26. 

1 705. Le père Francolin fait im- 
primer, sous les yeux de ClémentlCI, 
son Clerc romain, ouvrage dans le- 
quel il rassemble t6us les excès des 
easuistes sur ladministration de la pë« 
BÎteBce , excès déjà condamnés à plu- 
sieurs reprises. [Piarall. , pag. 83.] 

i54o. Les jésuites s^^ngagent, par 
vn quatrième vœu, à obéir au pape 
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ea toute chose , et obtiennent de Paul 
III la bulle de ce jonr^ qui approuve 
leur ordre^ que ce pape fixe à 60 pro- 
fèft. [Hist. des jés. , Uv. i*'. ] 

28. 

1708. Le père Grimaldi, procu*- 
reur des jésuites , obtient de 1 empe- 
reur de la Chine , le bannissement des 
missionnaires opposés à ridolàtrie; et 
remprisonnement de M. de Tournon 
qniy en 1706, avait déclaré ce jësmte 
incapable , tu ses usures , de posséder 
aucun emploi. [Préf. des anecd. , p. 
XVII et suiv.; Anecd., tom. 11^ pag. 6 
et 10.] 

29. 

1 708. Le père Frizon, jésuite fran- 
çais y publie la vie et lapologie de Bel- 
la rmin y et y soutient que « les ca- 
tholiques anglais ne pouvaient , sans 
se rendre coupables devant Dieu et 
rebelles à Téglise, obéir à Jacques 
I''^^ leur roi » , qui n exigeait d^eux que 
le même serment prescrit aux. scqets 
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cla roî de France. [Rec. de pièces , 
pag. 463.] 



i586. Le père Ballabd est penda 
et ëyentré à «LondreSy pour ayoîr ex- 
cité Babington à assassiner Elisabeth, 
reine d'Angleterre. « Oter la yie à Eli- 
sabeth , lui disait-il , c'est comme si 
TOUS rÀtiez à un profane.... tous tous 
assurez une gloire immortelle. » [De 
Thou , Ut. Lxxxyi. ] 
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1. 

1611* La Sorbonne isenmre trois 
sermoiis^ siw la béatification d'Ignace 
de Loyola , traduits de FespagnoL par 
le père Solltee. [Vie de Richer ^ Ur. 
H, n? 5.] 



1 7 1 1 . Le père CnoEZ , catécbiste 
de la paroisse de Saint -Gery, à 
Bruxelles , enseigne aux enfans que y 
« si le pape disait qu il y a trois Dieux, 
on serait obligé de le croire* » [ Not. 
du rec. de poés. sur la Constitution , 
pag. 189.] 

3- 

lyiS. Le père Dupebbay ensei« 
gne y aux séminaristes de Séez , que 
<( c'est une erreur de croire que nous 
sommes obligés de rapporter toutes 
nos actions à Dieu. » [ Probl. hist. y 
pag. i63. ] 
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^1713. Le père OsoKio , anteur 
a ane foule de barbaries et de sacri- 
lèges commis à la Chine , est trouvé 
ètl-anglédans sa chambre,où il s était 
renfermé avec un iacoànu qu'on y vît 
bien entrer , maïs qu'on n^en vit pas 
sortir. [Rd. abrég. de la Chine j 
anecd. , tom. ï , pag. 91 . ] 

5. 

1606. La république de Venise 
bannît les jésuites de ses états , pour 
avoir excité plusieurs séditions , en 
blessant Thonneur de la république 
par leurs prédicsTtions , et condamné 
la forme du gouvernement. { Amél. 
de iaf Houss. , tom. IL ] 

6. 

ï 7 p6. Le père Heryieux , prédT- 
eateur à Tours , se rend en butte à la 
liaiAe des dominicaths , et est obligé, 
par leur influence, de rétracter en 
chaire ce qu'il avait dit de saint Domi- 
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Bique , qa il avait reprëseiité comme 
ayant vendu 1 eyangile. [Ord. des gr. 
vie. de Tours, ] 

7- 
1717. Le pèreSANA., médecin à 
la Chine y publie que se& confrères 
permettent de jurer , à la troisième 
tune y le serment de fidélité au nom 
du diable , et que labulleexi//a dicy 
qui, sous peine d'excommunication ^ 
aéfend aux missionnaires de permet- 
tre ce serment à leurs néophites , « ne 
vient pas de Rome , mais d'Amster- 
dam. » [Lettr. de M. Favre, p. 76.] 

8. 

1649. ^o^t du père Lami , auteur 
d'un traité dejusticia et Jure j censuré 
par la faculté de théologie de Lou- 
vain. On y trouve , entre autres , 
qu'fcun ecclésiastique et un religieux 

Î)euvent tuer ceux qui menacent de 
es calomnier. » [Paraît. , pag. io5*] 
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9- 

1 578. Le roi de Portugal, qui avait 
été élevé par les jésuites , les chasse 
néaamoîas de sa cour , parce que , 
maîtres du royaume pendant sa mino- 
rité , ils avaient tout bouleversé , et 
anéanti le commerce dont ils avaient 
usurpé le monopole. [ De TJion , 
liv. LXV.] 

10. 

1579. Le pape Grégoire XllI , 
fonde, en Angleterre, une mission , 
toute composée de jésuites. Ces pères 
travaillaient avec un zèle tellement 
imprudent , qu'ils sont découverts , 
et que leurs intrigues et leurs cabales 
ne peuvent empêcher leur expulsion 
du territoire britannique. [Hist. des 
Papes , tom. V.] 

11. 

1 7 1 8 . Les pères dé Brielle et de 
BerrY, sont dénoncés à Farclievêque 
de Reims , pour une foule d'erreurs 
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et de principes infâmes qu ils avaient 
dictés à lenrs élèves en théologie ^ sur 
rîjgnorance , La probabilité, la sanc- 
tification des dimanches et fêtes, le 
jeûne y la grâce, le droit deséyè-> 
qoes, etc. , etc. Le prélat , ponr éri* 
ter le scandale , anéantit la plainte , 
et sauTO ainsi les coupables ^ mais la 
dénonciation fut imprimée , et les jé-^ 
suites n*y répondirent pas. [DénoDC« ' 
à l'arche V. ac Reims.] 

i^sio. Le père Laureati, \i«keiir 
des jésuites à la Chine et au Japon y 
persécute Mezzabarba , patriarcho 
d*Aiexandrie> et Tempéche , par mille 
fourberies, d accomplir sa mission, 
[Anecd., tom. IV, pag. 1 1 .] 

l3. 

1720. Le père Fan se distingue, 
à la Chine „ par son orgueil, ses im^ 
postures , et son déchaînement con- 
tre le pape. « Qui est donc ce pape', 
disah*it^qui n'a pas su commander aux 



dby Google 



OCTOBIUB. t^ 

Anglats et aax Hollandais , et qni pré* 
tend commander à la Chine? Nous y 
trooTerons un bon remède. » [ Ibid. , 
pag. io8.] 

14. 
^ 1721. Le père Simoneili, mls-^ 
sionnaire à la Gbine y se répand en 
infectives contré Clément XL « Le 
pape 9 dit^il^ irritera tant la oompa<«> 
gnie , qu'à la fin , il l'obligera de faire 
▼oir an monde ce qn elle pent, » (Ib. , 
pag. 147.] 

l5. 

1721; Le p«re DAUfiXNTOir , eon«- 
fesaeor dn roi d'Espagne^ conclut U 
paix ayec la France « à la çooditio», 
expressément stipulée , que le roi de 
France prendra un jésuite pour con* 
fesaeor. [Jnst. , id. , pag. 4.] 

16. 

i687« Le père PcmsAN ^ cbassé de 
France , en i S^S^ arec ses confirèrea^ 
réparait à Lyon ^ et^ par une haine 
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feinte contre sa société, trompé les 
habitans, qui le mettent à la tète de 
leur collège f mais ses principes font 
découyrlr Timpostare, et le parle- 
ment de Paris le décrète de prise de 
corps. [Merc. jës. , pag. 5a8.] 

17.. 
i^îii . Le père Maillât dit j à la 
Chine, en présence dn légat m( La balle 
ex iUâ die estnn décret impie qne le 
pape napu faire sans nn grand pé- 
ché j et dont on ne peut Tabsoudre 
tant qnil en'ëxigera lacceptation. 
Je SUIS prêt , ajoute-t-il, à soutenir 
cette proposition à Rome , et à la faire 
retentir aux oreilles du pape. » [Anec., 
tom. IV, pag. aa4.] 

18. 

1721. Le père Perennin ajoute 
le yol aux persécutions qn il exerce 
à la Gl^ine contre les autres mission- 
naires , et dit , pour se justifier : uOn 
ne peut Toler en conscience sçlon la 
morale de TEurope , je Tavoue ; mais 
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snîyant la morale de la Chine , je le 
nie. » [Ibid., pag. 536.] 

i']%ii. Le père Gharli ^.profes- 
seur de théologie à Rhodez , dicte 
à ses écoliers des propositions sar le 
'voi, le meurtre , l'usure, etc., contre 
TÎngt desquelles levéque rend une 
ordonnance qui les qualifient de la 
manière la plus infamante. On eu 
jugera par celle-ci : « Il est permis 
de tuer..., pour yiyre d'une manière 
honnête et convenable, » [ Ordonn. 
de levéque de Rhodez , pag. 6 et 7.] 

20. 

1722. Le père Gabrespine dicte 
à Rhodez un Traité des actes hu^ 
mains' , qui motive aussi la censure 
de levéque:, à laquelle le jésuite ne 
soumet point. [Hist. eccl.. , lom. XII, 
pag- 63.] 

1725. Le père Casnedi fait pas- 
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■er en France son ouvrage mtitiilë : 
Chrisis theologica, où Ton troaTC 
qu'il j aura des élus auxquels Jésus- 
Christ dira , au jour du jugement : 
Venes jocùr du rojaiune qui tous ' 
est destiné , f>arce que tous avez tné , 
Tolé, blasphémé 9 etc., en croyant 
înTÎncibiement que vous étiez obli- 
gés de le faire. » [Histoire ecd. , 
tom. XII , pag. 69 ; Dénonc. de . la 
docir. des Jés. y pag. 5.] 

22. 

i>;37* Le père Mo&ao , perséca«- 
teur dès missionnaines et oies légats 
du pape à la Chine , et ennemi dé- 
claré du saint-siëge , est étranglé , 
son corps jeté au feu et sa tète ex- 
poséeren public j pour efirajer ceux 

Ju^il ayaît soulevés contre l'empereur 
e la Chine. [ Anecdotes y tom. Y , 
pag;. 66; Nouv. eccléi. de 17^8, 
pag. 17.] t . 

i658. Le père Annat y confesseur 
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ie Louis XIV, persécute Port-Royal 
et les jansénistes , broaîlle tout , solli- 
cite te fommlaire d^Alexandre VÎI , 
et s'oppose à la tranquillité qtie rou- 
lait rendre' à l'Eglise le pape Qé- 
ment IX^parnne balle confirmée en ce 
jour par le parlement de Paris. [Hist, 
eécl.,t.X,XletXIII,Ann.hÎ8t.,j[).25B.] 

167S. Le père Candonite , ex- 
communié par réyêque de Bérithe , 
pour sa désobéissance aux ordres da 
saint-siége, fait signifier un interdit 
à ce prélat , le déclfere excommunié y 
ainsi que tous ceux qui ont reçu les 
sacremens de sa main. [Morale prat., 
tom. 5, pag. 461.] 

55. 
* 17318. Le père PecAttd , régent de 
rbétorîquc, à Castres, cherche à ven- 
ger ses confrères, auxquels la confes* 
0ion avait été interdite , en composant 
tme ode et un poëme oh il fait parler 
la religion au roi, et le prie a de se 
servir du glaive qu'il a entre les mains 
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pour répandre le sang des nouveaux 
hérétiques.» UdésignaitySous ce titre ^. 
doue prélats y auteurs d'une lettre 
écrite au roi, en ÊEiyeur de réréque de 
Senes. [Nouv. eccl., pag; 75 à aSa.] 

26. 

1676. Le czar Pierre !■' chasse les 
jésuites de son empire^ avec défense , 
sous peine de la vie , de jamais ren- 
trer dans ses états , sous quelque pré- 
texte que ce soit. [Abrég. de Ftiist. 
eccl., tom. XIII, pag. 53o.] 

27. 

1 756. Le père Chevalier, procu- 
reur des jésuites de Caen , refuse , 
après y avoir consenti, de permettre, 
dans 1 église des jésuites, le dessèche- 
ment des blés avariés pour Tentretien 
des troupes. Menacés d'exécution mi- 
litaire, les jésuites cèdent et abandon- 
nent le procès que , dans leur sanhé- 
drin, ils avaient décidé d'entrepren-» 
dre. [Nouv. eccl. de 1767, pag. ao.] 
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1 730. Le çère Rousselot dit, sur 
la place Loois-le-Grand : « Il faut , 
pour mettre le parlemetit à la raison , 
^^attre cina on six de ces têtes orgueiU 
leuses et rebelles ; le reste sera bientôt 
soumis. »[Ibid., pag, 193.] 

1757. Le père Lafohsst, profes- 
sem* de théologie à Agen , est chassé 
par réyéque, pour avoir r^sé de ré- 
tracter cinquante propositions immo- 
rales et séditieuses, extraites d'un Trai- 
té sur le droit et la Justice qn il avait 
dicté à ses écoliers. Il fonde son refus 
sur ce que sa doctrine est enseignée 
dans plusieurs universités et même à 
Rome. [Ibid.^p. 191.] 

3o. 

i6!i8. Le Châtelet fait br&ler un li- 
belle 4u père Euo£UON-j£AN , où ce 
jésuite soutient que u la France a fait 
une alliance impie avec les protestans 
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dans la gaèrre delà Yaheline. »[Merc. 

Jés., pag. 725.3 

3i- 

i^So. L« père Dubois appreiu|, à 
ime de 869 pénitentes, à si bien contre*» 
fiûre U possédée, que le peuple y e&% 
trompé, Sc^ confrères et lui débitent 
qne, de neuf démons qui la tourmen- 
taient ^ ils en ont chassé trois : Jansé- 
nius, QuesRel et R(ibuteauy et lui font 
dire que 3a possession ^iei^t d ayoîc 
entendu la messe de ce dernier,, et 
celle de FincerU^ autre cure de Ne- 
vers, appelant. {Nouy. eccl., p4g« 
i30.] 
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i585. Sîxle-Qiiiiit trouve fort maa- 
als que les disciples dlgnaqe plo- 
ient le nom de jésuites. Ce pape di- 
ait que toute FEgiise doit flçchir le 
enoa au nom de Jésus ^ et qae^ par 
onsëqnent, les papes ^ les empereurs , 
ss rois et les princes, seraient obligés 
le s^ahaisser devant les Ignaciens y 
Hl leur était permis de porter le nom 
le jésuites. Il fait part de son inten* 
ion an général Aquaviva qui , forcé 
l'obéir, consent à ce que Tordre soit 
ppelé la compagnie des Pères , .sans 
1 rien ajouter. [Epît. de Théoph. à 
Liouis XIII, pag. i6.] 



1730. LepèreToURN^MiNEavan-, 
i^e, dans une mission, à Caen^ qu ((il 
tt'est pas certain que Tévangile soit 
récriture sainte, ni quece soit le même 
évangile que J.-G. a enseigné ai ses 
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apôtres.... et conclut qu'il n'est paf 
de foi que rérangile soit le véritaole 
érangile. » [Probl. hist. , pag. 107.] 

5- • • . ^ . 

1750. Le père CoTTiN, dé|>nîs di- 
recteur de la Cprigrégation des Mes- 
sieurs de l^on , fait le panégyrique 
de saint Irenée au séininaire de 
cette yille ^ et dit : u Tous les bons ca- 
tholiques doivent prendre le flam- 
beau y et aller br&ler ceux qui , depuis 
si long-temps 9 traTailient à détruire 
la religion. » [Nouy. ecd., p. i35.] 

4. 

1731. Le père Pages , procureur* 

{[énéral des |ësuites à Rome , est rel- 
égué dans un désert près de Loretta , 
par la congrégation si^er non nuili, 
pour s'être approprié un fonds destin- 
né au soulagement des personniiges 
de la famille Justiniani, qui se trou- 
veraient dans le besoin. [Nouy. ecd. 
de 173a, pag. 16.] 
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i. - ' 

1731. Le père Reagan, dogma- 
tisant des religieuses dans on parloir, 
leur fait Téloge du père Girard, sé- 
ducteur de la Gadière , et compare 
son séjour à Toulon , à Fentrée de 
Jésus-Christ à Jérusalem , et , six 
jours après, persécuté, et emprisonné. 
[Nouv. eccl. de 1731 , pag. 2(>4 /«t 
de 17351, pag. 85.] 

6. 

1731. Le père Gourow^e, pour 
prouver la nécessité de l'ignorance f 
qui empêche inyincihlement de pé- 
cher, cite, au séminaire de Sécz, 
l'exemple de certains peuples , où les 
enfans , croyant rendre service à leurs 
pères , les font mourir pour les déli- 
vrer des incommodités de la vieil- 
lesse. [Ibid., de 1737, pag. i4i.] 

• ^ 7- 

1680. Les jésuites de Goa s empa- 
rent , par fourberie, d'un lac aux en- 
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environs de la ville cle Cochin j à la- 
quelle ce lac fourbissait des perles en 
abondance. Ils achètent d'abord ces 
perles à pins haut prix que les Por- 
tugais , qui y ne trouvant plus rien à 
acheter , ne reviennent plus. Les jé^ 
suites , maîtres du poste ^ réduisent 
les habitans li la misère j et font bâtir 
un fort ^u milieu du lac y pour em- 
pêcher les habitans d*y pécher sans 
leur permission ^ soutenant que ce lac 
leur appartient pour prix de leurs 
prédications. L'évêque de Cochin 
n ayant pu , ni par les censures, ni 
par les ordres du roi d'Espagne , ni 
par les bulles du pape, réussir à leur 
faire entendre raison, rassemble quel- 
ques troupes y attaque le fort et le dé* 
truît. L'espérance de reprendre leur 
empire après la mort du prélat , en- 
gage les jésuites à rester dans le pays. 
Mais, dit un auteur contemporain, 
le prélat ayant commandé an lac de 
ne plus produire de perles , elles dis- 
paraissent entièrement. Les fésuites 
retournent à Goa , et après leur dé« 
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{MTt^ le lac fourak abondammeat 
des perles aux Indiens. [Morate prat. ^ 

, . ■ 8, 

1 756. Le Dere Dambrieu çavse im 
^andscandaleà Alençoo^dans unser- 
mcm sur iescandale , où il s'empor- 
te en inyectÎTes contré le parlement j 
peo favorable aax doctrines jésuitii^ 
«pies. [Monr, eccL de 1757, pag. !§•] 

iSqi. Le cardinal Honopdii ^ d« 
Tordre des capucins, s'étanl dëelarë 
pour Tancienne doctrine de la grief 
contre Moiina et ses sectateurs, la 
compagnie dlgnisice récite ses U- 
ianies ( vciy. 6 mars e| %f àoàt) 1 le 
cardinal en meurt, et les îesuitesy 
par cette voie extraordinaire , empé* 
chent qu il ne soit élu pape. [Théoph, 
jinx pieds du pape, pag. 7$.} 

10. 
1731. Le pèreDir¥AL o))lîgd^ à 
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AJenjon, ane de ses pénitentes, com- 
plice de ses fripcMinerieSy à nier ,.«11 
justice , ce qu'eUe sait, et lai ordonne^ 
au sortir de son parjure, d aller corn- 
manier. [Nonv. eccl. , sup. de 175a, 

II. 

1731 . Le père Belon recueille la 
succession de son frère , bénéficier 
de Ljon , et confond , parmi les «sffet» 
de cet héritage, Targent des ecclé- 
siastiques perpétuels , dont le défunt 
était syndic. Le vol et le voleur sont 
découverts, et les jésuites obligés de 
restituer. [Ibid. , pag. ï^Sg.] 

12. 

1619. Les jésoites sontchasses.de 
la Moravie pour les troubles qa'ik j 
excitaient. Ils s'en veng^t en met- 
tant, sous le théâtre de leur collège de 
Brina ^ une grande quantité de pon- 
dre'9 qui ne fait explosion que lors- 
qu'ils sont hors de toute atteinte. Cet 
exploit jésuitique coûte plus de cent 
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maisons à h yille de Brîna. [Recède 
Tordre des Jës.,par J. Petit, pag. 61.] 

1 7$ I . Le père S anmaetin , . pro- 
fesseur des Cas, est chassé de Cler- 
mont par l evéque (l'illustre MassiU 
Ion), k cause des maximes infâmes 
qu il enseignait. Il se réfugie à Puj- 
en-Velay , où ses confrères lui font 
obtenir la dignité de recteur du col- 
lège. [Nouv. ecd. de 173a, pag. 1 1 .] 

14. 

i73a. Le pèreKÉMENT prêche à 
Laon, et avance qu' «on est seulement 
obligé d aimer Dieu lorsqu'on est at- 
taqué d'une violente tentation, et à 
larticle dé la mort. » (juanl à l'obli- 
gation de l'aimer en d'autres temps , 
il la croit peu certaine , parce que l'é- 
glise ne l'a point décidé. {Ibid. de 
I733,pag. 34. ] 

l5- 
1 707 . Lepère Poiquet, bien qu*ex- 
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coonniiiiîé poar avoir révoqué ett 
doâle rinfaîllibilîté dctpàpe aa sujet 
de Fadoration des idoles à la Chine ^ 
et avoir dit que 'le pape ne pouvait 
distinguer ce que c'était qu^une idole, 
est fait supérieur de la maison des \é^ 
suites de G*iîton , par son génénil. 
{ Anecd. y tom. Il, pag. à^^. ] 

l6- 

ï7^. Le père FoiwrEirELi.E , rec- 
tiemrde Tours, déclare à un protestant 
nouvellement converti, qu'il ne peut 
Tadmettre à la cohmiunion^ s^îl ne re^ 
coxinalt rittfaiUîbilifé pe»-sonneUè da 
pape , et ne regarde Tarchevéque de 
Parîs eomme hérétique et apostait. 
[ Nouv. eccK , pag. 3ra5. ) 

f^Ss^. Le père Casassole , eàisté-* 
render jhiblic sur les cas de cdns*^ 
cience et conseil de 1 illustre et yét^ 
tueux Belzunce , évéque de Marseille^ 
donne Tabsolntion à une femme à la- 
qudte trois ecdéskstîqîies Ta^alenl 
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irefoseie, parce qu elle se livrait habr-* 
laellement à riisure,et soutient pabli* 
qtiement que l'usure est permise. 
[ Nony. eccL sup. , pag. q, ] 

18. 

17S3. Les'jësoites y introduits à Bou- 
lognej^^par leurs intrigues ordinaires, 
7 acquièrent par fraude uu grand ter- 
rain vide dans le dessein de s'y éta- 
blir, mais ils sont chassés par arrêt 
du consea. [Arrêt du copsefl.] 

1721. Le père de la Mon» prê- 
che contre le régent dans là cathé^ 
drale de Rouen, et est obligé de s'en- 
fuir. Il deyient ensuite procureur et 
grand-directeur des jésuites de la tUIc 
a Eu , puis débauche une de seé pé-^ 
nitentea arec laquelle il s'enfuit en 
Hollande. TNouy. sur Tenf. révoi; 
pag. i7à33.] 

20. 

1 733. Le père Tsiffrumslt, choisi, 

i3 
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clit-!!^ dot>îeo pour atmoncer sa pa- 
role' , avafadé pùbfiqtteimrotitqu* « tl j 
d trôiâ Manières de f aiitier : la pre- 
mière, d'étffeioDjdiirs' oeetipéde Inî, 
est impossible daifs celte vie. La se- 
conde., de Taîmer babituelleineiit , 
tf est pa^ ti^cëssatire. La trôistèmè <Jai 
suffit , consiste , diVil , dans de fré- 
qlidris ^bte^dTainour de I>îett,.. , par 
exemple j tous les di^dhcbes, ou aux 
pnnôipales fêles <ïê Taiinée. » [Noar. 
ceci. , pàg. ttS; ] ' 

1735. Le pèï^è ChtTïitè^îl^èvadcr 
une t'emine deienue a Todlôà , daiÀ 
une maison de ' f6i*ee . 'j^oùr Taâkire 
da père Girard. Cette fetkime est ar- 
rêtée à Marseille, ëïdfelài^e avoir 
doâne 56b Kvl a\!i p'èr!$ Coûit*tès"jf>our 
qu'il fayorisât son eVààton.i ^tiÉst obli- 
èé deïùir à soii totfi*. [Ibîir'a^ 1 754, 
pag. 35.] V L^^ V^- 

• inS^: t.épèVè'Bài^srfrti ihébokteût 
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quiloiaT^ît .eiiWé la préslidfcate d^ 
Bédée, sa pënllenie , sur la mort de 
laquelle le jésuite eoA^pUit beaucoup, 

C^ursuît cet eoclésîa8tK|He de ^. ca- 
mules , et h f^i^ cQmme uii pro-, 
fanaienrdes ^(^emeos. [Ù)îd. p. i%g.] 

.. 1734, te père Yai^enbeho,» paaé- 
gyrîsie de s^mt t^nac^, repr^ente son 
^aint comçae « chrëtienAewenl po- 
litique et saintemept ambitieux ^ » il 
ajoute que ^ sa société est établie pour 
diriger les rois et conquérir FuniTers. a. 
£ Ibid. pag. HqS* 3 

1734. Le père DoaiVAt prêche à 
la cathédrale de Sens sur la misérî- 
ricorde de Dieu, patiente envers les 
péohears ,, eSt fait dire à la diriçi^ : 
4( Je sais hiei> que je snis le maître 
absolu de ce coeur.. .. mais j^ ne yeux 
point néoesçiter sa Tolonte : il faut at-> 
ie«Mlre qu il revienne -, peufc-étre ne se 
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coiiTertîra-t-U pas 5 mais pcut-élpe le 
coiiTertira<-t-îl.ii [Ibîd. , pag. 1,09. ] 

25. 
inM. Le rot de Sardaigne, pofir 
punir les jësuites de laToir joné à 
Lyoïl , dans une farce intitiike : La 
Ivoire d*Augsbourg , dans laquelle ils 
rayaient reprësenté comme un ramo- 
neur , d'avoir trouvé leurs couTens 
remplis d*armes destinées aux Esp- 

Eois 9 et de Tavoir desservi à Rome, 
chasse de leurs collèges. Le pro- 
vincial va demander à ce^^nnee ce 
que les jésuites deviendront n a^ant 
plus d'emploi? Ce roi lui dit qn « il 
n*avait qua les envoyer en France oii 
ils étaient si puissans. » [Nouv. ecd. p. 
an etaSi.] 

1609. Le père Bellarmin , mem- 
bre de Tinqni^ition , fait condamner 
plusieurs ouvrages composés contre 
lui pour la défense du sermeal et dès 
droits des souverains , ainsi que Tar^ 
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On les fait donc embarquer , avec 
défense^ sons peine de la fie, de re- 
mettre les pieds en Ângleterre.[Jonrn. 
de Henri IV, ton*. III ,_pag, 178.] 
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1. 

1 58i . Les pères Gampian , Shkr- 
vnf et Briant sont exécatës ea 
Angleterre , pour avoir coaspiré 
contre la reine Elisabeth. [DeThoa, 

2. 

i58i. Le parlement d'Angleterre, 
mfonné xpie le royaume se rempUs- 
sait de jésuites envoyés de Rome et 
de Madrid , les chasse de nouveau , 
et fait défendre , sous des peines gra- 
ves f de leur donner retraite. Ils n en 
coi^tinuent pas moins à exhorter les 
catholiques à prendre les armes pour 
mettre Marie Stuart sur le tr6ne d An- 
gleterre ; mais des mesures vigou- 
reuses firent avorter les projets de ces 
conspirateurs , dont trenteMiuatre fu- 
rent pendus en moins de six mois* 
[Hi#t. des Papes , tom Y.] 
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rér du parlement de Paris contre Jean 
Cbâtel , assaiîsin d*Henri lY ; il pu- 
blie son Traité de la puissance du 
pape sur les choses temporelles , que 
le parlement condamna au feu , arec 
'' » défense de garder ce livre , sous 
peine de crime de lèse-majesté. » 
[Rec. de pièces , pag. 317a 33o.] 

iôSq. Le père Menochitts, pro- 
▼încial dltalie, fait quitter Thabit de 

•jésuite à Charles Zanî j^ pour re- 
cueillir les riches successions de son 

.père et de son frère. Mais il ne lui 
donne ses. lettres de dimission qu*a- 
près lui avoir faî^t jurer de renti:er 
dans la société avec tous ses biens. 
[Morale Prat., tom. I^pag. a6,]. 

28. 

1735. Le père Leroi , régent de 
philosophie , el. directeur d'une con- 
grégation de six cents artisans , est 
interdit par Tévêqûe de Vannes, pour 
avoir défendu à ses écoliers , sons 
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peine de punition exemplaire y âe 
prendre le prêtre Riquel pour répé- 
titeur; à leurs paren$ de les yen^ojer, 
sous peine d'exc9mmunicaU9a -y et, k 
ses congréganist6s de faire dire au- 
cunie messe ni par tui ni par son 
frère. [Nouv. eccl, , pg. tSg.] 

29. 
1736. Le père. Senault se dis- 
tingue à Montpellier par une fête 
qu il donne aux principaux de h ^rWie, 
aux dépens des revonus de révêclié , 
abandonnés y depuis leur saisie , anx 
menus plaisirs de ce jésuite. [ Ibid. y 

3o. 

1604. Jacques I*"^, successeur d'E- 
llsabetli , reine d'Angleterre , ne veut 
pas entrer dans Londres avant que 
tous les jési^iies ne soient sprtîs de 
son royaume, pour éviter , dit-il, 
les périls que sa . personne et TEtat 
avaient couru Tannée précédente par 
la conspiration des enf^ns d'Ignace* 
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3.., 

i55!». Le père Xavisb , mittion-^ 
naire aux lades-Ortentales, se borne, 
pendant dix ans , à baptiser les In- 
diens , sans les instruire. Il meurt 
dans rilè de Sancian , allant, deBan- 
go, à la Chine, « choisi, disait- il « , 
par une grâce spéciale du ciel , pour 
convertir les peuples de cet empire. » 
[Hist. des Jésuites , liy. m. ] 

4. ■ 

1 737 ; Le père Duplessis , fameux 
par ses missions , confesse, en moins 
de deux jours, et communie « dans 
une matinée, tout un régiment en 
garnisson à Ârras.J [ Nout. Ëcd. y 
pag. 88.] 

5. 

1737; Le père ^edecinguere , 
ne tronye, dans le clergé de Reims , 
que quatre catholiques bien francs ; 
et dit , en montrant sa robe : a Vous 
voyez cette guenille, elle est'^capable 
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de faire trembler tous les rois de la 

terre. » [ Ibîd. , pag. 104. ] 

6. 
i665. Les pères Schall,MartI'; 
inu^ et FiGUERO, sont créés m&n- 
darios du premier ordre par Uempe-^ 
renr de la Chiiiey.dont leurs intri- 
gue^ ay^nt U'ompé la confianqe ; le 
père SiJiaU est annobll jusqu'à soa 
trisaïeul. [Morale Prati<{cie , tom. II, 
pag.388.] 

7- 

' 1 73,7 . Le père Legros , curé aa 
Cap-Français 9 refuse la sépulture a 
yn uégociaut de Saint - Domîngue, 
parce qn îl s'était confessé a un autre 
<Ju a lui. ïl fait traîner son corps dans 
les rues , et le laisse exposé entré deux 
potences. [Nouv. Eccl., pag. 19a.] 

8. 

i65a. Le père d'ANJOU assure eu 
chaire^ dans féçlise de Saint-Benoit, 
h Paris i quil sait que les jansénistes , 
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SOUS prétexte d'assister les pauvres , 
amassent de grafades sommes poar 
allumer la guerre cÎTÎte. On lui 
proiiTe sa calomiHe » e» ippdrtant le$ 
qtiitunees remues a«i tiipérieiir des 
missions^ Vincent, potir la somme de 
4ob,coo iiyl^ distribuée aux fnatves 
de Gbampagne et de Pieardtey oit ré- 
i^aît la famiDe. [fiîst* ficcl.) tom, H, 
pig. 6io.] 

9- 

1737. Le pèrfe Bonnefont , nç 
daigne pas se servir de ré4;rîtiire^ ni 
des pères dans ses sermons : .de basses 
turlupinades lui en tiennent lieii< Pré^ 
chant f à ^eoB , sur la coutame^qui^ne 
rend point excusables cduxqm la sui- 
vent , il se fait cette ebjectàoâ i 'f^Yous 
me direz que ce nest pas la mode de 
pajer, et ou il faudra que Dieu de* 
meare seuldans son para<£s, à meinfc 
que , / de gré ou de force , il n^y te* 
çoive les mauvais payeurs. » [Nouv« 
Eccl. , pag. ao3.] 
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10- 

1737. Le père LocTEBraERO , dé- 
Dositaire d'une bowcse et d'une cas- 
sette pleine d'or, que la demoiseUe 
Devise , de Li^e , lui avait données 
pour remettre à son héritier , me les 
ayoir reçus. Un procès s entame , et 
les jëftuites , pour en éviter les suitesi» 
transigent avec Théritier. [Proc. 
contre les jés. , pag. 78.] 



11. 



1738. Le père Languet, coopé- 
rateur du père Dubois, dans U pre- 
laidue possession d'une femme de 
Nevers (voyez 3i octobre), çrêche 
à Renncs,etcompaure J»n»énius, à 
Pelage , à AriuS et à d'autres héréti- 
ques, et ajoute jquwil n'est point en- 
core décidé si c'est un pèche d aUer 
à la comédie , aux bals et kl opéra. » 
[NouY.Eccl.,pag.67.] 

1661. Le père Ck)RET soutient, au 



dby Google 



SÉGEUBRE. iS^ 

GoUëge de Clermont, qne u le pape 
e$t personnellement infaillible dans 
les faits, et qne, l^sqn^il les à déci- 
des^ il faut les croire de foi ditinev » 
lAbrég» chron. , pag. 5i .] 

i^Sq. Le père Maatiali , pro- 
Ticaire à la Cochînchine , calomnie 
un missionnaire français , et rçfuse de 
se récondlier aTCc lui ^ Féréqued^Ha- 
licamasse le destitue pour ayoir ré- 
pondu à ses sollicitations : ce Je ferais 
plutôt la paix arec le diable , qn'ayec 
tes Français. » [Lettr. de M. Fayre, 
pag. 44 et suir.] 

14. 

1740. Le père Piucii est interdit 
par révéque de. Carcassonne, pour 
avoir. enseigné, et soutenu à ce pré- 
lat, entre autres propositions , on «un 
bomme Tolontairemeut eniyre , n est 
pas coupable du meurtre qu*il com- 
met dans cet état. » [Nour. ecdés. 
d^i74i,pag. 4-^.] 

i4 
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1741* ^ p^ SmiEET^ dânee* 
teor d^ chièiÉs du rot dé U Gobl;im- 
chine y enrokf une meale à ré^d«|wMe 
, d'Halîcarnasse; pen<Wtla maladie de 
€6 prélat , en lui disant dire que le 
rôtie fait ^jorée decbîem| après la 
mon de Tévé^iée^ il répéta adui^éot. 1 
« Nom eA sommes eafis déUTréfti.4 
elle )ohamp de bataille cat âktteitoi m 
[ Ijetlr. de M. Fainre , jpag. iW à 
156.] 

.ï6. 

1741* Le père Lopf j& , aajpérVçw^ 
des jésuites & la Gochinchine, et aatêor 
des persécutions ètiscitées à leyéqae 
d'Haiioaruasse^à la morlBaqil^on 
le soupçonne dayoîr en piirt; dit .en 
rapprenant : et il eut été meiUêary 
pour lai et pour neuf ^ si cet iMMtme 
ne fàl fBiS né. n (khiif , pog; 1S6.} 

1 741 . Le père yA^ovecLi^ joatet 
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1 ']^%Le pèf€ JofinNBBT prédie sur 
la soumiMsioii due aut dëeisions de 
IVglisé , qu'il défiait amsi : «L'ëgUse, 
c'est te pape... cpanepeaterrer,... 
Iieç fidelos sont aussi Tëglise , mais 
Fégllse écoutante ; et le pape, ayec 
la pluralité des érêques, Tëglise en- 
aeigaante. » [Nouv. ecd. de 1,7439 

iS^. Lfs e(a4;^«géaéraux , înfar- 
inës que les jésuites s'étaient glisses 
dans les ProTÎnées-Unies, sous l'ha- 
Hx de miaH^kands , ei qu'ils iccuispi- 
raient pour soumettre le pajs au pape 
pour le spiritiiel, et aux Espagnols 
pour le leno^porel ,. puUjeat un écKt 
qoi ordaime , sous pein« de moct , à 
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tous œaz tpl sont de la secte pemi* 
cieiise et meartrière des jésmies y dé 
sortir des ProTinces^Unies. [De Sel- 
jra, liv.lV,n«-5.] 



20. 



i63o. Le parlement supprime les 
Tablettes chronologiques y publiées 
parlepèreBERTBix,rectear de Rouen» 
3oas le nom de Tanquerel . . à cause 
des maximes infâmes qu^eQes con- 
tenaient. [Sentun. des Jës.^pag. 376.] 



21. 



1735. Le père Galli , prëdicateur 
de 1 Ayenty à Toulouse , extrayague 
eif ehaire , et se déchaîne contre tout 
ce que la ▼îlle a de plus re^ectable. 
[Nouv. ecd, , de 1734 , pag. a4.] 



22. 



1 744. Le père Garin^ qui faisait , 
pour sa société , le commerce ^u Le- 
vant y meurt sans payer un artisan « 
auquel , depuis 18 ans , il devait i5 
miUe livres, et qu'il. avait ruiné par 



dby Google 



SÉdEUBftE. 1-63 

3o noyembre. ) |^ Abrégé. de lUp,, 
ion). ni;P9g. i5.] 

1749. Le père de Mont auzan ré- 
vèle le secret des confessions qu il a 
reçues , f%it yaloir ,.en nçurier, les effets 
de la copgrégatipn dont il est le dl^- 
recieur , s approprie les legs qu il ex- 
torq,i^.e à la deyoïion de ses pénitenr- 
tes , e]l j ^u moyen de sa congréga- 
tion 9 ei^péicbe les Qjdèles d'assister à 
la miectse p^roi^c^iale. [ ISouy, Ëccl. 9 

29. 

1 594. Arrêt du parlement de Paris, 
qui bannit les îésuites du royaume , 
comme corrupleurs de la jeunesse , 
perturbateurs du repos public , et en- 
nemis du roi et de l'état, pour ^yoir 
enseigné, snr le meurtre, les damna- 
ble« maximes de leur société a Jean 
Cbâtel, parricide de Henri IV j cet 
arrêt, en outre, fai^ défense à touç les 
si^jjBta de S. IVf. de faire enseigner , 
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t>a pemnattre enseigner leors enfkns, 
dedans et hors le royaame , par cear 
de la société. [De Thon, Iîy. m; 
Joarn.d*Henri IY,lom.Il9 pag. i66.] 

3o. 

i5a3. Ignace de Lotola , fonda* 
leor des jésuites , après avoir parooa- 
m la Terre-Sainte , s^imagine qae 
Dieu rappelle à de grandes choses , 
et prend Îa résolution de rester dans 
le pays pour y travailler à la conver- 
sion des infidèles. Le provfncîaf des 
franciscains , ne trouvant en loi ni la 
capacité, ni les talens nécessaires, lai 
ordonne*, sons peine d^exconumoni- 
cation , de s^en retourner. [Hist. des 
Jés. , liv. I.] 

3l. 

1753. Le père Dezeuzes, régent 
de niétorique , à Toulouse , prêche 
devant les avocats de cette ville , et 
soutient que les appels, comme d*a^ 
bus y sont une plaie funeste à la reli- 
gion et à la discipline. Ce jésuite est 
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ses chicanes, [Ibid., defiiSy pas. 

i65.] 

25. 

i647- LepèreDssTOUCHEsesttroa- 
Té^ dans une anberged^Artenaiyle ▼!- 
sage y la gorge et le coeur percés i^une 
infinité de conps de cann qa il tenait 
encore à la main. Un billet annon- 
çait qnHl ayait préféré se donner la 
mort^ à causer celle d-nn grand nom- 
bre de personnes. [Iiarrey , Hist. de 
Louis XIV.] 

1744* Le pare Bekzi Gàit impri- 
mer, à Venise^ un liyre sur Te^ c^i^ 
réservés ^ et y décide qn^nne foule 
d'obscénités y qu*il décrit avec com- 
plaisance , sont tout au plus des pé-' 
chés véniels. La congrégation du 
saint-office lance un décret contre 
ce litre, et contre tous les écrits faits 
pour sa défense. [Nouy. eccl. , pag. 
167.] 
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1 745. Les pères AfAiHS et Marion) 
auteurs d'une satire calomnieuse con- 
tre VA ç a d émif^ de 9fia»eille| ioMt^ 
membre y ét^mit apçp^iTf^lijéi^n» 
éyitiwt le ch&^iiomi ^iUiô^tamiil 
9 QugageaniL u» ^}^ , nqtxmi ^- 
tin pk ^1^ ppcndce sur h^ la respQi^a^i*.. 
bili^. Ib ïç Cami çpaoîie cw^ep. W^^f ^ 
pa|(. l66.] 

a6. 

1^47. Le père ^.OBOT est interdît 
par révéque de Ghilens-snr-Mame , 

Sopr &<^n iwpujdopiciç , et le scapd^le 
ç 9e$ prédiQgLtLQns i^morat^. [Ihi4*^ 
d6i748,pAg. ai.] 

16^9. JaAcgvejSf !•«, roi «J'Angle- 
terre, r^ardant,rasfta$pinajl defl^nri 
IV, et l»ve» dé. lUvdiWac; cççime 
uqç conséquence des prii^cipes t^^9r 
ris dies jésuites ^ les chasse une ^^ 
cond^ fois dç son royaume. ( f7>x:* 
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adbBDnBMé par le parlement^ qui loi 
£EiU défense d*easeîgner et de profes- 
ser pendant cinq ans ^ et enjoint aux 
snpmears d^y tenir la main, à peine 
de sabie da temporel. [Noot. eccl., 
pag. i34.] 
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